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Ils sont une dizaine à être encore détenus dans les prisons algériennes pour des affaires «politiques»
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L’Association pour la protection
du consommateur (APOCE) a

exprimé ses craintes quant à la
nouvelle loi des Finances 2016,

adoptée récemment, et qui
prévoit de nouvelles taxes pour
faire face à la chute des prix du

pétrole.

L es premières «fuites» concernant le
projet de loi des Finances 2016,
inquiètent l’association pour la pro-

tection du consommateur. «La LFC 2016
s’annonce, d’ores et déjà, sous le signe de
l’austérité, qui va trouver le gros de son
financement dans le portefeuille des
citoyens. On parle déjà de plusieurs taxes
qui vont faire saigner les consommateurs
algériens», s’est alarmé Mustapha Zebdi,
président de l’APOCE, lors d’une confé-
rence de presse organisée, hier, au forum
d’El Moudjahid. «Le citoyen qui se trouve
déjà épuisé par les différentes dépenses
auxquelles il fait face tout au long de l’an-
née, sera surtaxé avec l’adoption de la loi
complémentaire», a-t-il souligné. 
En effet, l’année 2016 sera une année très
difficile pour les ménages algériens.
«L’électricité, les carburants, la vignette
automobile, et autres produits… 
Tout coûtera plus cher en 2016», a fait
savoir le président de l’APOCE. 
Par ailleurs, ce dernier évoque une autre
dépense qui préoccupe, en ce moment, les
ménages algériens, il s’agit de l’achat du
mouton de l’Aïd-el Adha. Loin d’être
accessibles pour les consommateurs déjà
saignés par les dépenses de la rentrée sco-
laire, le prix du mouton demeure très
élevé, a indiqué M. Mustapha Zebdi.
«Nous avons enregistré une augmentation
qui oscille entre 13 et 20 % par rapport à
l’année précédente», a-t-il affirmé. 

Une augmentation qui «n’a pas de justifi-
cation» et qui suscite, selon lui, «beau-
coup de questions, sachant que le prix de
la viande rouge n’a pas été revue à la
hausse». 

1000 requêtes enregistrées
par mois 

«Pas moins de 1000 requêtes sont reçues
chaque mois par l’APOCE», a révélé
Mustapha Zebdi. Des requêtes qui ont trait
à de différents domaines de consomma-
tion. Il s’agit, notamment, du marché de
l’automobile, la non-conformité des pro-
duits, les services, l’abus de l’administra-
tion, les services après-vente, l’environne-
ment et la cherté des produits de consom-
mation. L’autre phénomène constaté par
l’APOCE, ce sont les agressions contre

l’environnement. Zebdi déplore le com-
portement de beaucoup de personnes qui
ne respectent pas l’environnement. Il a
regretté que nos villes soient devenues des
milieux «sales» et «impropres». Pour y
remédier, le président de l’APOCE s’est
dit pour l’instauration d’une amende afin
de sanctionner ce genre de comportement
nuisible à la santé. Par ailleurs, et concer-
nant le marché de l’automobile, L’APOCE
alerte les autorités leur demandant d’inter-
venir rapidement pour la régulation du
marché du parc d’automobile neuf. Le
président de cette association revient sur
ce sérieux problème qualifiant quelques
concessionnaires de «malhonnêtes» du
fait qu’ils osent sans scrupule vendre des
véhicules comme étant neufs alors qu’ils
ont importants problèmes de pièces. 

Lynda Louifi 

MOUVEMENT DANS LE
CORPS DES MAGISTRATS
Le premier procureur
général mihoubi
abdelkader muté à la cour
de boumerdès

Le premier procureur général adjoint
de la cour d’Alger, Abdelkader Mihoubi,
vient d’être muté à la cour de Boumerdès
pour occuper les mêmes fonctions.
Le procureur en question a plus de vingt-
sept ans de service au niveau de la cour
d’Alger. Il gérait toutes les affaires
administratives de cette juridiction.
Mihoubi Abdelkader représentait le

parquet général au niveau de la chambre
d’accusation de la cour d’Alger et avait
requis des mesures dans le traitement de
plusieurs lourds dossiers, à l’instar de la
Sonatrach 1 et Sonatrach 2 ainsi que celui
de l’autoroute Est-Ouest, dans lesquels le
premier procureur générale femme
installée depuis presque une année en
qualité de première responsable du
parquet général de la cour de Boumerdès,
Mme Zigha Djamila, alors présidente,
avait rendu ses décisions. Il avait par
ailleurs pris part lors de la décennie noire
au traitement de plusieurs dossiers,
notamment ceux relatifs aux attentats
ayant visé le palais du Gouvernement, le
siège de la sûreté d’Alger et l’aéroport
Houari-Boumediene. r. H. 

COUR DE BÉJAÏA
vers l’installation d’un
nouveau procureur général 

L’ancien président de la chambre
pénale de la cour de Tizi Ouzou,
Belimmam Mustapha, serait sur le point
d’être nommé en qualité de procureur
général près la cour de Béjaïa.
Le président en question a occupé
plusieurs postes de responsabilité au sein
des différentes juridictions du pays,
notamment à Alger et Blida, où il a
occupé respectivement le poste du
procureur de la République principal du
tribunal de Sidi M’hamed, rue Abane-
Ramdane, et procureur général adjoint
près la cour de Blida. Il jouissait d’une
très bonne réputation au sein de
l’appareil judiciaire. r. H. 

AGRESSION SUR LES
CÂBLES ÉLECTRIQUES
À BEN AKNOUN 
près de 1 200 clients
touchés par le sabotage

La Société de diStriBution de
l’électricité et du gaz d’Alger (SDA),
informe qu’un sinistre sur ses câbles
électriques de moyenne tension (MT) a
été enregistré avant-hier à 20h50, au
niveau de Ben Aknoun, ce qui a
provoqué une coupure de l’alimentation
électrique de près de 1 200 clients
résidant au niveau de la cité Doudou
Mokhtar. Cet incident est survenu suite à
l’arrachage d’un câble électrique
souterrain par l’engin mécanique d’une
entreprise travaillant pour le compte de
l’Université d’Alger 3 (Ecole de
journalisme). Les équipes techniques de
la SDA ont immédiatement localisé les
tronçons de câbles touchés, entamé leur
réparation et rétabli les clients dans les
meilleurs délais. S. n.

UNE CAMPAGNE consacrée à la salubrité
publique, l’hygiène du milieu immédiat
du citoyen et l’enlèvement des ordures
ménagères a été lancée samedi passé à
Blida. 
Cette campagne fait suite aux instructions
données par Abdelkader Bouazghi, wali
de Blida, lors de plusieurs séances de tra-
vail avec les élus locaux, les membres de
l’exécutif ainsi que les représentants de la
société civile. 
Des directives et des instructions strictes
ont été données à tous les participants de
cette opération. «Je veux du sérieux et non
de la poudre aux yeux», leur avait-il lancé
au cours d’une des réunions qui s’est
tenue au siège de la wilaya. «Ayez de la
conviction, pensez au challenge, prenez
des initiatives. C’est une occasion de vous
évaluer vous-mêmes», a insisté le wali. Ce
dernier a demandé également à tous ceux
qui prennent part à cette opération de sen-
sibiliser le citoyen car, dit-il, «si le citoyen
n’adhère pas, c’est que l’on n’est pas arri-
vés à le convaincre, et donc que l’on n’est

pas crédibles». Le premier responsable de
la wilaya a longuement insisté, avant le
lancement de cette opération, sur le
sérieux et la disponibilité de chaque parti-
cipant. Il a expliqué de chaque détail
compte dans une opération d’envergure
comme celle-là, et qui consiste à rendre à
la ville des Roses son lustre d’antan.
«Ensemble élus et administration, nous
allons parvenir graduellement à rendre à
Blida son visage d’antan de ville des
Roses», a-t-il affirmé. Dans son allocution
le wali de Blida a utilisé le terme « gra-
duellement », ce qui veut dire que cette
opération va durer dans le temps. «Ceci
n’est pas une campagne conjoncturelle. Il
faut rendre la ville de Blida propre et
belle», a-t-il ajouté
Cette opération, qui a débuté très tôt le
samedi matin, à 6 heures plus exactement,
a pris fin en fin de journée. Elle a mobilisé
de quelque 2 100 personnes, qui ont
ramassé au total 2 980 tonnes d’ordures et
de déchets. Les volontaires ont utilisé
pour cela 170 véhicules, tous engins

confondus, ainsi que des outils de travail
tels que les pelles, les brouettes, etc. Les
sites concernés par cette opération sont au
nombre de 27, entre Blida (19) et Bou
Arfa (8). D’autres communes vont suivre.
Il s’agit des communes d’Ouled Yaïch et
de Chréa, ce qui constitue le grand Blida.
Il faut reconnaître que la ville des Roses
méritait amplement ce grand coup de
«balai». Espérons que d’autres opérations
comme celle-ci vont suivre, qui permet-
tront à Blida de redorer son blason. Il faut
penser au nettoiement des écoles pri-
maires, au plan de circulation de la ville,
au commerce informel, aux espaces verts. 
D’ailleurs, le wali de Blida a assuré aux
élus locaux que ces problèmes seraient
pris en charge à l’avenir de manière plus
efficace. L’un des citoyens que nous avons
rencontrés lors de cette opération de salu-
brité de la ville a tenu à transmettre un
message au wali de Blida à travers nos
colonnes : lui disant, «Merci beaucoup
Monsieur le wali.» 

Yazid B. 

NettoiemeNt De La viLLe Des Roses

Près de 3 000 tonnes de déchets et

d’ordures ramassées en une journée

eLLe imposeRa De NouveLLes taxes
aux coNsommateuRs aLgéRieNs

La nouvelle loi des finances 2016
inquiète l’APOCE
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3 PERSISTANCE
DU CONFLIT SOCIAL
À AMPTA
À ARCELORMITTAL
ALGERIE
Des grévistes
empêchent
une opération
de chargement et
d’expéditions de tubes
DES TOURNURES prennent souvent
d’autres tournures. Hier, la situation
dans la société ArcelorMittal Pipes et
Tubes Algérie (AMPTA), ex-Tuberie
Sans Soudure (TSS) a failli dégénérer
en massacre entre les travailleurs. «
C’est une fitna, nous ont déclaré des
salariés au sortir de l’usine
sidérurgique d’El-Hadjar, pour ces
malheureux 30 000 dinars octroyés
comme avance sur salaire à l’approche
de l’Aïd El-Adha aux travailleurs
voulant reprendre le travail ; des
travailleurs grévistes n’ont pas hésité à
tabasser leurs camarades les qualifiant
de traitres». Tout a commencé tôt dans
la matinée d’hier quand des camions
de la SNTR ont commencé à charger
des tuberies à destination du Sud pour
satisfaire la commande de Sonatrach.
Ces tuberies, inscrites dans l’accord
conclu entre Ampta et Sonatrach, ont
été fabriquées avant le déclenchement
de la grève du 29 avril dernier. Ainsi
encore une fois, le climat social se
complique à la société ArcelorMittal
pipes et tubes Algérie (AMPTA). Il
faut signaler que les deux camions
mobilisés pour le transport de la
cargaison en tubes ont donc rebroussé
chemin devant la détermination des
travailleurs à poursuivre leur
mouvement de grève jusqu’à la
satisfaction de leurs revendications,
dont la réintégration de leurs collègues
licenciés et ceux suspendus de leurs
postes de travail, a déclaré le secrétaire
général du syndicat, Lotfi Farah. Les
tentatives de casser la grève et de
semer la zizanie dans les rangs des
travailleurs se sont avérées sans
résultat. «La prime du mouton
attribuée à quelque travailleurs n’a pas
ébranlé notre détermination et notre
solidarité à aller de l’avant jusqu’à
l’aboutissement de nos revendications
légitimes «, a-t-il encore ajouté. La
direction générale de la société
AMPTA campe sur ses positions par
rapport aux revendications
socioprofessionnelles des travailleurs,
en dépit du fait qu’elle déclare que les
portes du dialogue restent ouvertes. Il
faut signaler qu’hier, la majorité des
travailleurs d’Ampta ont posé comme
condition, outre leurs revendications
socioprofessionnelles contenant 22
points, une seule satisfaction urgente
pour reprendre le travail en attendant
des négociations futures, à savoir la
réintégration de leur secrétaire général
Lotfi Farah et du président du Comité
de participation. Chose refusé par
l’émissaire d’ArcelorMittal groupe, ex-
PDG d’Ampta, de nationalité
marocaine. Aux travailleurs gréviste, il
aurait déclaré : «Demandez d’autres
choses, mais pas leur retour». Chauffés
à blanc, les sidérurgistes d’Ampta, que
nous avons rencontré ont déclarés
qu’ilS poursuivront la grève tant que
leur vis-à-vis continuera à ignorer les
revendications des travailleurs et de
leurs représentants .Pour le moment,
aucun signe d’apaisement entre les
deux parties en conflit ne pointe à
l’horizon et la grève risque de durer
encore au préjudice de la société et de
ses employés. Il faut rappeler que les
pénalités de retard enregistrées par
Sonatrach contre son fournisseur
Ampta avoisinent les 731 milliards de
centimes depuis juin dernier. n. c.

SON PATRONYME était devenu synonyme
du DRS. Les «services». Et ce de 1990 à
2015. «Maalem» c’est ainsi que ses proches et
collaborateurs l’appelaient. Discret, l’homme
alliait l’influence à l’humilité et la serviabilité.
Le général Mohamed Médiène, dit Toufik, en
poste depuis 25 ans à la tête du DRS, a goûté
hier à sa première journée de retraité en famil-
le, en homme libre. Lorsqu’un personnage
aussi important que l’ex-patron du DRS quitte
le navire, il est de coutume de saluer un
homme qui a incarné à lui seul durant plus de
vingt ans, la lutte contre le terrorisme qui a
failli mettre le pays dans une situation de
guerre sans fin, à l’image de la Syrie
aujourd’hui. Et à ce titre, sa mission a été
d’épargner le chaos généralisé à une jeune
république goûtant à peine aux bienfaits d’une
indépendance arrachée de haute lutte, sans
tirer à lui la couverture. Nonobstant les erreurs
du service commises çà et là, l’ex-n° 1 du
DRS a été pour beaucoup dans le sauvetage de
la République et de ses institutions décriées
parfois pour leur alignement sans conditions
avec le décideur du moment. Il convient de
rappeler que le pays était pratiquement à l’abri
du terrorisme lorsque le président Bouteflika
avait concouru à la présidence de la Répu-
blique en 1999. 
Faut-il aussi rappeler que l’accord signé avec
l’ex-AIS en 1997 a été l’œuvre de son service
et que le président Bouteflika s’est empressé
de le signer sitôt intronisé à la tête du pays en
1999 ? Faut-il rappeler aussi que le terrorisme
a été vaincu militairement du temps du prési-
dent Zeroual et ce, avant l’avènement de Bou-
teflika? Si d’aucuns préfèrent ignorer les vic-
toires arrachées dans le sang et se focaliser sur
des luttes intestines sorties de leur imagina-
tion, force est de reconnaître que l’homme qui

a décidé de quitter son poste de son propre
chef, en accord avec le président de la Répu-
blique, a procédé à une avancée majeure dans
le processus de légitimation des institutions
du pays, une tradition qui était encore inexis-
tante dans le pays et qui devrait devenir la
norme à suivre pour ceux qui feignent d’igno-
rer ce principal cardinal. Et ceux qui pensent
que le départ de Toufik est une victoire pour le
clan font une lecture erronée. 
Le 4 juillet dernier le patron du DRS, décoré
par le prédisent Bouteflika, préparait déjà sa
retraite professionnelle. Il était en accord avec
le chef de l’Etat pour une réforme en profon-
deur des services de sécurité. Son départ
ouvre la voie à une nouvelle époque pour le
renseignement algérien qui devra s’adapter
désormais aux nouvelles technologies de l’in-
formatique et aux techniques de renseigne-
ment. 

La modernisation du DRS en ligne
de mire
Des voix, sans gêne aucune, commencent déjà
à distiller des  «informations» malveillantes
sur l’ex-patron du DRS, un jour à peine après
son départ. Toutes sortes de reproches ont été
formulés, allant de la subordination au travail
de sape contre l’Etat. Et on commence à aigui-
ser le couteau pour achever la bête. Devrons-
nous encore une fois supporter ces personnes
qui nagent en eaux troubles, et de l’entre-
deux ? Même les partis d’obédience islamiste
ont salué son départ. Il faut dire qu’il fut la
bête noire des islamistes extrémistes. Pour ces
derniers c’est compréhensible. Ils ont une
peur bleue rien qu’à l’évocation des «ser-
vices» pourtant nécessaires à tout pays démo-
cratique et aspirant à devenir une nation-clé
dans la région. Comme le disent certains

peuples africains : «Tout chef qui veut tirer sa
révérence, «prépare son derrière». Juste pour
dire que le chef doit préparer son dauphin.
Toufik a-t-il préparé sa succession ? Le DRS
lui survivra-t-il ? Ce sont les questions que se
posent nombre d’analystes. Des changements
importants, mais rien de révolutionnaire
cependant. 
Les changements de directeurs des services
secrets ont fait l’objet d’une négociation tri-
partite entre le président Bouteflika, le chef
d’état-major Gaïd Salah et Toufik, le patron
du DRS. Oui, et certainement sous une forme
différente, suite à une restructuration qui
donne des marges de manœuvre à l’armée qui
reprend le contrôle de certaines prérogatives.
Apparemment, le DRS doit se focaliser sur
son corps de métier qui est le renseignement et
la sécurité. En 2001, avant l’entrée des Amé-
ricains en Afghanistan, les services algériens
ont fourni des renseignements de haute factu-
re à la CIA qui n’a pas pris au sérieux les
informations fournies par les limiers du DRS
installés en bordure de frontière entre l’Af-
ghanistan et le Pakistan à Peshawar. Les ser-
vices américains faisaient confiance à Big
Brothers, le satellite US d’écoutes. Mais au
fur et mesure que les troupes US s’engouf-
fraient en territoire pakistanais, à Tora Bora,
elles se sont aperçues que les renseignements
fournis par la partie algérienne correspon-
daient exactement à ceux que possédait CIA.
Les agents algériens travaillaient à l’époque à
l’ancienne, c’est-à-dire qu’ils récoltaient l’in-
formation parmi la population. 
Aujourd’hui pour certains, le général Toufik
est passé de héros à traître à la Nation. On lui
taille des croupières. Et demain, que dira-ton
encore… ?

Hocine adryen

oN commeNce à aiguiseR Les couteaux pouR L’acheveR

Le général Toufik : héros ou traître ? 

C’ est à partir du Caire
que le Ministre des
Affaires Maghrébines

de l’Union Africaine et de la
Ligue des Etats Arabes, Abdelka-
der Messahel, a rappelé la posi-
tion de principe de l’Algérie
concernant le dossier libyen. «Le
dialogue inter - libyen sous l’égi-
de du représentant spécial des
Nations Unies est arrivé actuelle-
ment à une phase cruciale et déci-
sive.» 
Messahel, répondait à la question
d’une journaliste égyptienne en
marge des travaux de la 144éme
session du conseil de la Ligue des
Etats Arabes. 

Au secours de Leon
Pour les observateurs avertis, la
formule a le mérite de souligner
la gravité de la situation tandis
que des parties externes s’appli-
quent à compliquer la tache aux
médiateurs. 
Des parties dont des pays loin-
tains membres de la Ligue arabe
qui n’ont pas toujours su ou
voulu appuyer les efforts en
faveur de la paix pour lesquels
l’Algérie «s’est investie pleine-

ment par un soutien franc et loyal
tendant au rapprochement des
positions pour le règlement de la
crise libyenne» comme l’a décla-
ré le ministre algérien visible-
ment décidé à asséner des vérités
sans trop de langue de bois. En
effet, de source bien informée,
une coalition malfaisante d’Etats
arabe, soutenue par quelques
capitales occidentales, s’affaire-
rait à saper le processus de dia-
logue interlibyen en tentant de
compromettre Alger. C’est pour-
quoi, Abdelkader Messahe, en fin
connaisseur des susceptibilités
libyennes, a insisté sur la forma-
tion de ce gouvernement national
«aux larges compétences pour
gérer la transition, mettre en
place des institutions légitimes et
relever les défis d’ordre politique,
sécuritaire et de lutte contre le
terrorisme pour répondre aux
aspirations du peuple libyen.»

Messahel gronde…
Or, si le ministre algérien s’auto-
rise un résumé aussi tranché de la
feuille de route de Bernadino
Leon, chef de la Mission d’appui
des Nations Unies en Libye (la

MANUL) , c’est que l’Algérie en
tant que pays pivot qui assume
une solidarité sans faille politi-
quement, complexe sur le plan
sécuritaire et lourde sur le plan
financier à l’égard des pays en
crise de son voisinage, ne peut
plus supporter les coups bas de
forces extérieures à la région.
Ainsi, plus qu’un message appe-
lant au «soutien ferme du proces-
sus en cours», Messahel met en
garde contre «toute initiative ou
action susceptible d’entraver le
dialogue en cours et retarder le
parachèvement de ce processus».
Il n’en fallait pas plus pour
prendre à témoin la communauté
internationale et l’opinion
publique. 
Au sein de la Ligue arabe, il est à
parier que des chefs d’Etat auront
pris acte de la déclaration algé-
rienne et qu’ils sauront éviter de
se mettre à dos le Conseil de
Sécurité de l’ONU qui accorde
une attention particulière à l’évo-
lution du dialogue en Libye.

Menaces in extenso
Pour cause, l’ex Jamahiryia, est
devenue le sanctuaire du terroris-

me, une plaque tournante de l’im-
migration massive vers la rive
nord de la Méditerranée et une
menace régionale majeure pou-
vant emporter dans l’immédiat la
Tunisie voisine et destabiliser
durablement l’Egypte. 
Il ne s’agit donc pas seulement de
l’avenir de la Libye ou de la sécu-
rité aux frontières algériennes
que le dialogue interlibyen
entend traiter. La crise actuelle
risque de provoquer des troubles
gravissimes non seulement dans
la sous-région, comme c’est déjà
le cas au Mali, mais aussi dans le
bassin méditerranéen sans épar-
gner les pays européens. A la
veille de la visite de Mme Federi-
ca Mogherini, la Haute Représen-
tante de l’Union Européenne
pour les Affaires Etrangères et la
Politique de Sécurité attendue à
Alger, les quatre vérités de Mes-
sahel, adressées aux pays arabes
et l’opinion publique en général,
ne manqueront pas d’interpeller
les partenaires européens qui
peuvent encore aider l’Algérie à
sauver la Libye. 

Synthèse et commentaire,
nordine mzalla

pRocessus De paix eN Libye et iNteRféReNces maLveiLLaNtes

Messahel hausse le ton
Déterminée à accompagner le processus de paix en Libye malgré les interférences malveillantes

de certains Etats, la diplomatie algérienne hausse le ton et met en garde contre le sabotage de la paix
dans l’ex-Jamahiryia devenue un quai d’immigration massive, une pépinière terroriste et poudrière

de tous les dangers pour ses voisins africains et européens. Au Caire, Abdelkader Messahel,
Ministre des Affaires Maghrébines de l’Union Africaine et de la Ligue des Etats Arabes, n’a pas mâché

ses mots. Mise en garde. 



«C ela relève de la
mentalité de cer-
tains jeunes qui

refusent d’aller travailler dans
certains secteurs comme l’agri-
culture et le bâtiment», a-t-il
déclaré dans un entretien à
l’APS, en assurant toutefois
que «ces mentalités sont en
train de changer». Justifiant la
lente adaptation du secteur aux
besoins du monde économique,
Mebarki a répondu que «si le
constat est réel, il reste que la
faiblesse signalée n’est pas de
la responsabilité du secteur ; en
tous cas, pas de sa seule res-
ponsabilité». Il a expliqué, à ce
propos, que «plus de la moitié
des 1 200 établissements du
pays assurent des formations
dans la plomberie, alors qu’on
ne trouve pas de plombier sur
le marché». 
Pour lui, l’Etat a toujours mis
les moyens matériels et
humains qu’il faut pour
répondre à la demande de for-
mation de la ressource humaine
au profit du développement
socio-économique du pays. Il a
soutenu, dans ce sens, que
«l’ouverture des formations et
des spécialités se fait en
concertation avec les secteurs
utilisateurs et les entreprises,
dans le cadre des commissions

de partenariat au niveau des
wilayas, et dans le cadre du
Conseil national de partenariat
au niveau national». Le
ministre a insisté sur l’adapta-
tion de son secteur aux orienta-
tions économiques récentes du
gouvernement, suite à la baisse
des prix du pétrole. «Des
efforts particuliers sont à mener
en direction de secteurs décidés
comme prioritaires par le gou-
vernement, à savoir l’industrie,
l’agriculture, le tourisme et le
bâtiment», a-t-il affirmé. Il a
précisé que le secteur du bâti-
ment et des travaux publics
arrive en tête avec 410 000
postes de formation. L’indus-
trie du textile compte 20 000
postes, l’agriculture et l’indus-

trie agroalimentaire 19 000,
l’hôtellerie et le tourisme 24
000, l’électronique, l’électricité
et l’énergie 27 000 postes de
formation. 
Il a signalé par ailleurs une
pression sur certaines spéciali-
tés où il y a une forte demande
de formation, comme l’audio-
visuel, les arts graphiques, le
froid, l’automatisme. Pour la
rentrée de septembre 2015, le
secteur offre près de 410 000
postes de formation aux nou-
veaux candidats dans différents
modes de formation, soit une
hausse de 20 000 postes de for-
mation résidentielle par rapport
à la rentrée de septembre 2014,
a indiqué le ministre. «Ce
chiffre augmentera selon les

besoins en agissant sur le mode
de formation par apprentissage
qui est assuré en entreprise ou
chez l’artisan», a-t-il précisé.
Quant au nombre de stagiaires
reconduits, c’est-à-dire ceux
déjà en formation, il a atteint
244 000, selon le ministre. 

Des centres d’excellence
pour servir de référence 
La rentrée du secteur de la for-
mation professionnelle 2015,
dont le coup d’envoi officiel
sera donné le 27 septembre
courant, sera marquée par le
développement des centres
d’excellence qui serviront de
référence dans un certain
nombre de domaines, selon le
ministre. «La création de
centres d’excellence est une
nouvelle démarche de partena-
riat adoptée par le secteur dans
le but de faire adhérer le sec-
teur économique public et privé
aux différentes étapes du pro-
cessus de formation profession-
nelle», a-t-il expliqué. Citant
l’exemple de la création d’un
centre d’excellence en partena-
riat avec la société Schneider-
Electric dans la spécialité de
l’électricité et de l’énergie à
Rouïba, Mebarki a indiqué
qu’une prospection technique
et pédagogique a été engagée
avec la partie française pour
nous accompagner dans la
création de centres. Il a annon-
cé qu’un partenariat a été
conclu avec des entreprises
nationales et internationales
comme Cosider, Lafarge,
Knauf et Seigneurie pour la
création d’un centre d’excel-
lence au CFPA de Douera
(Alger). Dans les métiers des
TIC, un centre est en cours de
création à Bou Ismaïl (Tipasa)
en partenariat avec le ministère
de la Poste et des TIC et Algé-
rie Télécom, a indiqué le
ministre, ajoutant que d’autres
centres sont aussi en cours de
création à l’exemple du secteur
de l’automobile avec Renault
dans la wilaya d’Oran. 
Abordant les spécialités nou-
velles prévues pour cette ren-
trée, le ministre a fait état de
l’introduction de quatre nou-
velles spécialités au niveau
national, précisant que sur les
442 spécialités que compte la
nomenclature officielle, 381,
réparties sur 22 branches pro-
fessionnelles, sont program-
mées à travers différents éta-
blissements. 
Les spécialités introduites pour
cette rentrée sont: la culture des
plantes médicinales, aroma-
tiques, les travaux géotech-
niques, les travaux publics et
ouvrages d’art, et laborantin
mines et carrières. 

Z. m.

LA DIRECTION de la formation
et de l’enseignement profession-
nels de Tizi Ouzou organisera à
partir de demain, mercredi, la
conférence régionale sur la for-
mation par apprentissage à l’Insti-
tut national des techniques hôte-
lières et du tourisme. 
Cette rencontre qui rentre dans le
cadre d’une série de 15 réunions
programmées au niveau national
regroupera trois wilayas, à savoir
Tizi Ouzou, Boumerdès et Boui-
ra. 
L’ouverture officielle des travaux
est prévue pour demain, avec une
allocution du directeur de la for-
mation et de l’enseignement pro-
fessionnels de la wilaya qui sera
suivie de quatre communications

que donneront des représentants
du ministère de tutelle et des enti-
tés économiques participantes, en
plus du FNAC. 
Une intervention portant sur les
activités développées par les
CAAL et CAAN dans le cadre de
la coopération algéro-allemande
est également prévue. S’ouvriront
dans l’après-midi les travaux en
ateliers qui prendront fin vers
17 h. 
Dans la journée de jeudi, les tra-
vaux de ces derniers se poursui-
vront avant de clôturer avec une
lecture de leurs rapports. Les
quatre ateliers porteront, notam-
ment, sur l’implication des entre-
prises dans la fonction orienta-
tion, placement et sélection des

apprentis, sur le système d’éva-
luation de l’apprentissage, le dis-
positif de financement de l’ap-
prentissage et l’adaptation du
cadre législatif régissant ce cré-
neau aux mutations socioécono-
miques du pays. 
Notons que ces conférences
ciblent les régions renfermant des
potentialités prometteuses en
matière d’emploi et sont initiées
par le Fonds national de dévelop-
pement de l’apprentissage et de la
formation continue (FNAC), en
collaboration avec la Direction de
l’organisation et du suivi de la
formation professionnelle
(DOSFP) au ministère de la For-
mation et de l’Enseignement pro-
fessionnels. 
L’objectif de la conférence consa-
crée au mode de formation par
apprentissage, indiquent les ser-
vices de la DFEP, est de mieux
répondre aux besoins des entre-
prises et des investisseurs écono-
miques en main-d’œuvre quali-
fiée, tout en soutenant «l’em-
ployabilité des diplômes et leur

insertion professionnelle». A cet
effet et sur instruction du ministè-
re, les directions du secteur pren-
dront le soin de vulgariser les
nouvelles dispositions de la loi n°
14-09 du 9 août 2014 et d’infor-
mer sur les textes d’application en
cours. 
Ceci, en plus du dégagement des
mesures permettant de dévelop-
per le système d’orientation et le
placement des jeunes ayant suivi
des formations par apprentissage
dans les entreprises.
La conférence sera également une
aubaine pour proposer un système
de contrôle et d’évaluation en
matière d’apprentissage, ainsi que
l’amélioration et la structuration
de la formation théorique et tech-
nologique et complémentaire. Les
participants se pencheront, en
outre sur les perspectives de
développement du financement
de l’apprentissage et la mise en
place de plans de formations entre
entreprises et établissements de
formation professionnelle.

a. drifa

A LA UNE

Le jeuNe iNDépeNDaNt # 5274 Du maRDi 15 septembRe 2015

4

DJEZZY 
Lancement du pack
«smaRt LiNe» pour
marquer la rentrée
sociale 

LE PACK ‘’SMART LINE’’ est de
retour à l’occasion de la rentrée
sociale avec, cette fois-ci, un super
Samsung Galaxy J1 en plus d’un
abonnement LINE de votre choix.
Fidèle à la tradition, Djezzy vous
invite à vous faire plaisir en profitant
des avantages multiples de cette offre. 
En effet, avec le pack SMART LINE
de Djezzy, vous bénéficiez d’un
Smartphone Samsung J1 plus un
Forfait LINE de votre choix pour
seulement 8990 DA. Le client peut
choisir entre quatre (04) forfaits : il
s’agit de Line 1200 Control, Line
1200 (les deux sont des abonnements
mensuels de 1200 DA), Line Infinity
(Abonnement mensuel de 3000 DA),
alors que le dernier forfait est le Line
Infinity + soit un abonnement
mensuel de 5000 DA. Et ce n’est pas
tout! car, les anciens abonnés
prépayés ou Post-payés peuvent
également migrer ou basculer vers
cette offre. En plus, si vous êtes un
client qui a déjà bénéficié d’un pack
Djezzy auparavant, vous pouvez
toujours bénéficier du pack SMART
LINE à condition, bien entendu, de ne
pas avoir un dû à la date de lancement
du nouveau pack. Le client ouvre
droit à un seul pack seulement. 
Le pack SMART LINE est disponible
dans toutes les boutiques Djezzy dans
les wilayas couvertes par la 3G, dans
la limite des stocks disponibles. Pour
plus de détails, merci de visiter le site
www.djezzy.dz.

CRÊCHE WASSILA 
Classe spéciale enfants présentant

un retard mental et autisme

Inscriptions ouvertes
Tél. : 0557.62.83.10

eLLe RegRoupeRa Les wiLayas De tizi ouzou, De bouiRa
et De boumeRDès

Conférence régionale sur
la formation par l’apprentissage

foRmatioN pRofessioNNeLLe

Désintérêts des jeunes pour les métiers
manuels et techniques

Quoique très demandés, les métiers manuels et techniques sont boudés par les jeunes algériens. Le
ministre de la Formation et de l’Enseignement professionnels, Mohamed Mebarki, l’a confirmé hier en

déclarant qu’il n’y a pas un problème de décalage ou d’inadaptation du système de formation
professionnelle aux réalités économiques, mais qu’il s’agit plutôt d’un manque d’engouement des
jeunes à aller chercher un diplôme professionnel et un métier dans le manuel et dans le technique.

D
R
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C’ était en pleine période de la
décennie noire où le terrorisme
exercé par des groupes armés,

tels que les GIA, AIS et autre FIDA, avait
atteint son apogée. Juste après la dissolu-
tion de l’ex-FIS, plus de 200 Algériens
furent arrêtés par les services de sécurité
pour plusieurs chefs d’accusation qui
visaient la sécurité de l’Etat. Parmi ces
prisonniers qui campent à ce jour en pri-
son figurent des professeurs d’université,
des médecins et des militaires tous grades
confondus qui furent arrêtés à cette
époque pour tentative de complot contre
l’Etat, menace sur la sécurité publique et
tentative d’attentats. Il y a plus de vingt
ans, en 1992 plus précisément, pas moins
de dix professeurs d’université ont été
interpellés par les services de sécurité
pour tentative de menace et de complot
sur la sécurité de l’Etat, pour être jugés,
par la suite, par des tribunaux spéciaux et
militaires. C’était juste après la dissolu-
tion du FIS et avant le début de la vague
d’attentats terroristes qui avaient endeuillé
le pays pendant dix ans. Les motifs de leur
arrestation, c’est d’avoir fait sortir une ou
deux capsules de fusil de chasse que cer-
tains de ces enseignants-chercheurs
avaient transporté dans leurs véhicules. 
D’autres ont été jugés par des tribunaux
militaires et mis en prison pour leurs posi-
tions politiques vis-à-vis de la situation
sécuritaire et politique qui prédominait sur
la scène politique algérienne à cette
époque. Depuis, ces professeurs d’univer-
sité à l’instar des autres détenus, sont en
prison après avoir été condamnés à la per-
pétuité pour certains et pour d’autres à la
peine de mort par les tribunaux militaires
et civils. Aujourd’hui, après 22 ans, ces
professeurs, certains dans un état de santé
pitoyable, sont toujours en détention dans
des prisons militaires, dans des péniten-

ciers civils, sans espoir de voir le bout du
tunnel. Certains sont âgés de 86 ans,
d’autres frôlent les 65 ans. A cet âge très
avancé il était question d’en finir avec leur
incarcération. C’est du moins ce qu’espè-
rent beaucoup d’associations à l’image de
la Coordination des détenus de la décennie
noire (CDDN) présidée par Mustapha
Ghazal. Un acte humanitaire, tout
d’abord, voilà ce que tout le monde attend
aujourd’hui de l’Etat. Un geste qui abouti-
ra à leur libération, c’est le souhait des
familles des enseignants-chercheurs ainsi
que des autres prisonniers politiques. En
attendant, les 152 familles se demandent
aujourd’hui quel est l’avenir de leurs
proches. Les familles des détenus de la
tragédie noire se sont posé plusieurs ques-
tions, elles qui ne veulent pas vivre le
même scénario que les familles des dispa-
rus. Que deviennent-ils ? Dans quelles
conditions sont-ils détenus durant ces
dizaines d’années ? Quelles étaient les
réactions de leurs familles ? Et pourquoi
l’Etat n’a pas libéré ces professeurs d’au-
tant plus que les terroristes avaient bénéfi-
cié de la Charte de la réconciliation natio-
nale alors qu’ils sont impliqués dans les
massacres perpétrés durant la décennie
noire ? Telles sont les questions qui domi-
nent le quotidien des familles des détenus. 

Farés Khelloufi, ex-détenu politique,
raconte son séjour en prison

En prison depuis plus de vingt ans, Farés
Khelloufi, relâché il y a trois ans suite à
une grâce présidentielle, a côtoyé des
dizaines de détenus de la décennie noire, y
compris les prisonniers enseignants-cher-
cheurs. Il revient sur son long séjour passé
aux côtés des professeurs qui, faut-il le
souligner, sont transférés tous les six mois
d’une prison à une autre et d’une wilaya à

une autre. C’est en pleurant à chaudes
larmes qu’il témoigne des conditions diffi-
ciles de détention. Farés Khelloufi nous a
relaté son histoire vécue avec les ensei-
gnants-chercheurs tout en insistant sur
leur état de santé actuel. «J’ai vécu des
moments très difficiles. Nous étions logés
dans des cellules de quelques mètres car-
rés, et ce au nombre de quatre. Durant
mon séjour dans les prisons de Berroua-
ghia, El Harrach, Serkadji, Constantine et
bien d’autres, j’ai fait la connaissance de
nombreuses personnes qui avaient été
incarcérées soit pour des motifs poli-
tiques, soit pour tentative de sortie de cap-
sules pour fusil. En plus des militaires,
tous grades confondus, dont des capi-
taines, des colonels et des adjudants-chefs,
il y avait aussi des professeurs d’universi-
té qui étaient mis en prison pour des rai-
sons politiques. Je les ai tous côtoyés. Cer-
tains ont dépassé l’âge de 70 ans. A mon
arrivée à la prison de Constantine, j’ai vu
comment des prisonniers utilisent des
couches pour pouvoir faire leurs besoins.
Ces images resteront gravées à jamais
dans ma mémoire, car je ne pourrai jamais
oublier les souffrances et les conditions de
détention que j’ai vécu avec ces prison-
niers politiques», raconte-t-il. L’ex-pri-
sonnier de la tragédie noire ajoute que cer-
tains détenus souffrent de plusieurs mala-
dies, comme le cancer qui a provoqué la
mort de quelques prisonniers. «J’ai passé
plusieurs années dans les prisons et à
chaque fois qu’on me transférait d’une
prison à une autre je découvrais des déte-
nus atteints par des maladies graves. 
Certes, les détenus malades avaient droit à
des consultations et à un suivi des
médecins qui sont mobilisés d’une maniè-
re occasionnelle dans les prisons», racon-
te-t-il. 

F. Sofiane

AMIZOUR 
une attaque à l’arme à feu
fait un mort et un blessé

deux cHaSSeurS ont été pris pour
cible dans une attaque à l’arme à feu
avant-hier vers 22h sur les hauteurs de
Merdj Ouamane, dans la commune
d’Amizour. L’un des chasseurs, âgé de 36
ans et père de famille a rendu l’âme sur
place et l’autre est grièvement blessé. Ce
dernier a été évacué à l’hôpital
d’Amizour. L’attaque a eu lieu par des
individus non identifiés. Hier, le sujet
était sur toutes les lèvres. L’on
s’interrogeait surtout sur l’identité des
auteurs de cette attaque meurtrière.
S’agit-il d’une attaque terroriste ou d’une
bavure militaire? Il y a lieu de rappeler
qu’un arsenal militaire a été, récemment,
découvert pas loin de cet endroit. Et en
2007, une opération antiterroriste avait
été menée dans la région et permis
l’élimination de plusieurs terroristes dont
un «émir». A noter que cet endroit est
infesté par les terroristes ou, du moins,
constitue l’un des couloirs de transit des
groupes armée vers les montagnes des
Babors à l’est du pays, ou vers l’Akfadou
et Tizi Ouzou. n. B.

IL ÉTAIT DESTINÉ AUX
GROUPES TERRORISTES
un armement de guerre
saisi par l’aNp dans le sud

un détacHement de l’Armée
nationale populaire (ANP) relevant du
secteur opérationnel de Bordj Badji-
Mokhtar (6e Région militaire) a saisi un
important matériel de guerre destiné aux
groupes terroristes. C’est ce qu’a indiqué
un communiqué du ministère de la
Défense nationale (MDN) transmis à
notre rédaction. «Dans le cadre de la
sécurisation des frontières et de la lutte
contre la criminalité organisée, un
détachement de l’Armée nationale
populaire relevant du secteur
opérationnel de Bordj Badji Mokhtar/6e
Région militaire a mis en échec,
aujourd’hui 14 septembre 2015 à 12h30,
une tentative d’introduction d’un lot
d’armements et de munitions», précise le
communiqué du MDN. «L’opération qui
a eu lieu suite à une patrouille de
reconnaissance menée près des frontières
a permis la découverte d’une cache
d’armes contenant onze pistolets-
mitrailleurs de type kalachnikov, un fusil-
mitrailleur de type FMPK, quatre fusils
semi-automatiques de type Simonov et
une importante quantité de munitions de
différents calibres », ajoute la même
source. S. n.

UN DÉTENU DE GHARDAÏA
MEURT EN PRISON
un détenu de la prison de Ghardaia
Bencheikh Aïssa, 49 ans, est décédé
avant-hier. Il a rendu l’âme à la suite
d’une dépression nerveuse. En effet, il
avait cessé  de s’alimenter depuis un
moment sans bénéficier d’aucune prise
en charge médicale. Le défunt était
détenu avec son fils. Ce dernier fait
l’objet de lourdes pressions policières
pour déclarer son défunt père comme
étant déficient mentalement. Cet
événement intervient au moment où la
mobilisation prend de l’ampleur et où des
manifestations se préparent dans ce sens.
Il était l’un des codétenus du Dr Kamel
Eddine Fekhar. H. a.

CONTACTÉ par nos soins au téléphone, le
président de la Coordination nationale des
détenus de la décennie noire (CNDDN),
Mustapha Ghazal, revient sur les condi-
tions pénibles auxquelles les 152 prison-
niers de la décennie noire font face,
aujourd’hui, dans les établissements péni-
tentiaires. Cet ex-détenu de la décennie
noire a obtenu sa libération après avoir
passé des années dans les cellules des pri-
sons. En sortant, il a décidé de créer une
association, avant qu’elle ne devienne une
coordination nationale pour défendre la
cause de ses ex-camarades de cellules et
arriver, peut-être, à leur libération. Le pré-
sident de la CNDDN espère voir ses ex-
compagnons de cellules enfin relâchés. En
attendant place au terrain, comme il aime

à le répéter à chaque fois, car c’est la seule
solution, explique-t-il. «C’est le vœu des
152 familles des détenus», indique-t-il
avant d’ajouter : «Il est inadmissible de
voir des milliers d’ex-terroristes jouir
d’une amnistie générale dans le cadre de
la Réconciliation nationale, alors que les
prisonniers de la décennie noire croupis-
sent à ce jour en prison. Leur tort est
d’avoir exprimé leur avis sur la politique
qui régnait à cette époque». Le président
de la CNDDN nous a déclaré qu’il est
grand temps que l’Etat fasse quelque
chose pour mettre un terme définitif à ce
lourd fardeau. «Nous avons obtenu une
promesse venue du plus haut niveau de
l’Etat et qui consiste à redonner la liberté
aux prisonniers politiques dans le cadre

d’une amnistie générale en leur faveur», a-
t-il indiqué. Mustapha Ghazal a ajouté que
l’ex-chef de l’ex-AIS (Armée islamique
du salut) Madani Mezrag a été reçu, avant
le Ramadhan, par l’ex-chef de gouverne-
ment Ahmed Ouyahia. Les deux hommes
auraient abordé le sujet relatif aux détenus
de la décennie noire. Ouyahia aurait pro-
mis à son hôte que l’Etat prendrait en
charge le dossier des détenus. «Certes,
pour nous c’était une bonne nouvelle tant
attendue par de nombreuses familles, car
parmi les prisonniers de la décennie noire
figurent des personnes âgées qui ont
dépassé les 86 ans. Toutefois, notre espoir
demeure fragile vu les lenteurs dans le
traitement de cette situation», rajoute
Mustapha Ghazal. F. S.

mustapha ghazaL, pRésiDeNt De La cooRDiNatioN Des DéteNus
De La DéceNNie NoiRe :

«Une amnistie pour les détenus

politiques mettra fin au cauchemar» 

5
aRRêtés eN 1992 et gaRDés eN pRisoN à ce jouR

Ces professeurs prisonniers
«politiques»

Ils sont une dizaine à être encore détenus dans les prisons algériennes pour des affaires
«politiques» liées à la décennie noire. Il s’agit de professeurs d’université qui sont détenus
depuis plus de vingt ans dans divers établissements pénitentiaires algériens, après leur

arrestation, entre 1992 et 1995, par les services de sécurité pour tentative de menace sur
la sécurité publique ou de complot contre l’Etat. 
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par cheïkh tahar Badaoui

A
ce sujet, le Maître Abu Hamed El
Ghazali, décrit avec précision les
rites du pèlerinage, qui apparaît tel

un moyen à la fois de purification morale et
de consolidation de la foi religieuse. Henri
Laoust résume en dix huit points cette œuvre
dévotionnelle ainsi que les idées qui s’en
dégagent selon la conception de ce grand
Mystique :
1)- Le pèlerinage dans sa signification géné-
rale, c’est pour le musulman l’équivalent de
ce que sont pour le chrétien, le monachisme
(ruhbaniya) et le voyage entrepris à la
recherche de Dieu (Siyaha). Le Temple de la
Mecque demeure la Maison de Dieu.
2)- Le pèlerinage implique le désire ardent
(shawq) au service de Dieu et la volonté réso-
lue de surmonter les nombreux obstacles qui
se présentent en chemin.  
3)- Pour partir, le pèlerin rompt ses attaches
avec le monde d’ici bas, entaché par la
souillure de la matière et les turpitudes du
moi, comme s’il ne devait pas revenir de son
voyage. Il rend les dépôts qui lui ont été
confiés, à leurs propriétaires, répare les injus-
tices qu’il a pu commettre et fait ainsi acte de
repentir. Couper toutes ses attaches avec le
monde, c’est déjà se préparer au voyage que
l’on fera vers l’autre monde, celui de l’Au-
delà.
4)- Les provisions de route que l’on emporte
avec soi et qui doivent être conservées
jusqu’à l’accomplissement du hadjj doivent
être de provenance licite. Elles font penser à
la provision de piété (taqwa), dont l’homme
doit se munir pour pouvoir accomplir son der-
nier voyage. A noter que si de nos jours, le
pèlerin ne prend plus sur lui des provisions,  il
n’en reste pas moins qu’il se procure sur
place sa nourriture ;  celle-ci et l’argent néces-
saire doivent être également de provenance
licite.
5)- En s’occupant de sa monture, le pèlerin
doit remercier Dieu d’avoir créer les animaux
pour l’utilité des hommes. Il pensera plus
encore à la civière qui le transportera un jour
jusqu’à sa tombe. A noter, là aussi, que le
bateau et l’avion sont des inventions du génie
de l’homme qui ne les a réalisés que grâce à
son  intelligence donnée par Dieu. 
6)- Les vêtements de la sacralisation (Ihram)
sont pour le pèlerin, l’occasion de penser à la
mort et le font songer à son linceul.
7)- En sortant de son pays, le pèlerin quitte sa
famille et sa maison pour un voyage qui n’est
pas un voyage ordinaire, mais dont le but
reste l’agrément du Seigneur, Gloire à Lui
Seul
8)- En s’engageant dans le désert jusqu’à la
station frontière (miqât) où il prendra l’ihram
et en observant toutes les difficultés aux-
quelles il s’expose, le pèlerin devra méditer
sur son devenir et songer aux tourments qui
commenceront à la mort et dureront  jusqu’à
la Résurrection. Les brigands rencontrés,
éventuellement, en chemin, le feront penser
aux  deux Anges  de la tombe : Munkar et
Nakîr. Selon la tradition, ces deux anges sont
chargés de tester tout défunt dans sa tombe
juste après son enterrement à propos de sa foi
et de la noble personnalité du Prophète
Mohammed Salut Divin Sur Lui. Le défunt
subira le châtiment infernal en  cas d’échec et
s’il réussit à cette dure épreuve, il s’enivrera
de la bénédiction et de la grâce divine,
contemplant dans sa tombe, ses demeures au

Paradis éternel, jusqu’à ce qu’intervient le
jour du Jugement dernier.
9)- En revêtant l’ihram et en prononçant la
talbiya, à l’arrivée à la station frontière, le
pèlerin répond à l’appel de son Seigneur et ne
peut manquer de songer à la Trompette dont
sera chargé à deux reprises l’Ange Isrâfil : la
première, l’Ange y souffle pour annoncer la
fin de toutes créatures, la seconde  pour appe-
ler les humains et les Djinns à comparaître
devant le Seigneur, Gloire à Lui Seul.
10)- L’entrée à la Mecque inspire au pèlerin
des pensées pieuses. En effet, lorsqu’il
contemple les lumières spirituelles du Temple
sacré, il souhaitera ardemment que le Sei-
gneur le comblera de Sa Grâce dans l’Au-delà
et lui permettra de voir Sa Face divine,
comme Il lui a permis d’ici-bas de contempler
sa Maison.
11)- Par les tournées (Tawaf) qu’ils font
autour de la Ka’ba, les pèlerins sont compa-
rables aux Anges que Dieu a rapprochés de
Lui et qui tournent autour de son Trône
(‘Arsh). Le véritable Tawaf ne saurait être
simplement dans la tournée du corps autour
du Temple sacré (la Ka’ba), mais dans
l’Amour profond envers le Créateur,  embel-
lissant les âmes des pèlerins et en faisant
d’eux, des Anges, cependant humanisés. 
12)- Toucher la Pierre noire (istilam), c’est
s’engager à obéir à Dieu (bay’a).Se suspendre
aux voiles de la Ka’ba et se presser contre le
Moltazem, c’est affirmer l’intention de cher-
cher refuge auprès de Dieu contre les feux
éternelles de l’Enfer. 
13)- Les va-et-vient dits (Sa’y) entre Es safa
et Marwa représentent les oscillations de la
Balance qui évaluera les actions des hommes
et des djinns, lors du Jugement dernier.   
14)- La station (wukuf) de ‘Arafat fait médi-
ter sur le rassemblement (hachr) de toutes les
créatures le jour de la Résurrection.
15)- La lapidation des stèles à Minã doit être
effectuée avec une soumission totale confor-
mément à la pratique du Prophète, sans trop
se poser de question sur le pourquoi ni le
comment du rite, à l’image de notre Vénéré
Prophète Abraham. C’est, en réalité, le visage
du démon Satan qu’on lapide.   
16)- L’immolation des victimes rapproche le
pèlerin de Dieu et lui servira de rançon et
moyen d’expiation purifiant son âme des

fautes commises.
17)- La visite de Médine évoquera de puis-
sants souvenirs historiques. Le pèlerin pourra
regretter de ne pas avoir été du nombre des
Compagnons du Prophète ici-bas, que Dieu
agrée leur âme, mais espérera bien l’être dans
l’Au-delà. 
18)- La visite du Tombeau sacré du Prophète
Mohammed Salut Divin Sur Lui, enfin, prend
tout son sens si le pèlerin a comme le senti-
ment de se trouver « en face du Prophète
vivant et prêchant la soumission à Dieu
Seul. ».
Le pèlerinage rassemble annuellement des
musulmans venus de tous les pays du monde.
C’est une assemblée de croyants qui viennent
explicitement concrétiser l’unité et la solida-
rité de la communauté musulmane. Elle tra-
duit l’universalisme et l’égalitarisme de l’Is-
lam. Chaque année, à la même période, des
musulmans de toutes les races, de toutes les
origines et de toutes les conditions sociales se
réunissent en un même lieu, en tenue d’Ih-
ram, glorifiant et implorant avec ferveur le
Maître des Mondes. 
Il n’y a plus de puissants et de faibles, ni de
riches et de pauvres. Tous les hommes de la
terre sont égaux et frères devant Dieu. 
Mais, en réalité la communauté musulmane
reste sous la domination de l’ennemi tant
qu’elle est dépourvue d’un guide élu, comme
nous l’avons souligné plus haut. Elle reste
divisée et déchirée par l’ignorance, la mala-
die, la famine, les luttes fratricides pendant
que ses richesses humaines et matérielles sont
tantôt sous-utilisées, dilapidées ça et là, tantôt
spoliées par l’ennemi, qui ne lésine sur aucun
effort pour l’asservir davantage et la déraci-
ner de ses valeurs et de son histoire.

Si pèlerinage il y a, il se doit d’éliminer à
jamais toute forme d’exploitation de l’homme
par l’homme, toute forme de sous développe-
ment, et d’être l’élément moteur qui concréti-
serait l’union des musulmans et garantirait
l’épanouissement de la Communauté entière ;
une Communauté qui croit en Dieu Unique,
sans icônes ni autres symboles, où tous les
hommes sont égaux sans distinction de race
ni de classe, oui, une union basée sur la piété ;
oui, une communauté qui se donne pour sacré
la protection des trois droits de tous les êtres :

vie, biens et honneur ; l’abolition de l’intérêt,
même non usuraire, l’abolition de la vendetta
et de la justice privée, le meilleur traitement
des femmes, la distribution et la circulation
perpétuelle des richesses, sans possibilité de
cumul entre les mains d’une minorité domi-
nante ; enfin une Communauté qui proclame
la seule Volonté de Dieu comme loi  pour tout
le monde, dans tous les domaines de la vie et
dont la mission est de produire pour guérir.

c. t. B. 
(Fin)

Références
bibliographiques :                                           

- initiation à l’islam du  professeur
mohammed Hamidullah.
- L’islam vivant du  professeur roger
Garaudy.
- dictionnaire élémentaire de l’islam du
professeur tahar Gaid.
- epitre d’ibn aby Zeid al Queyrawani.
- traduction du Saint coran du profes-
seur Sadak mazigh, et du  professeur
mohammed Hamidullah.
- L’interprétation du Saint coran de abou
Fida ismail Ben Kathir et traduit part
Fawzi chaaban.
- Le Saint coran et la traduction en
langue française du sens de ses versets par
la présidence Générale des directions des
recherches Scientifiques islamiques, de
l’ifta, de la prédication et de l’orientation
religieuse.
- Les règles de la Législation islamique
eclairées par la tradition prophétique
par  cheikh Sayed Sabiq  traduit par
imane ali Lagha & rawya Burhane naji.
- islam, dogme et législation   par le
Grand imam mahmoud chaltût.
- L’islam et les droits de la femme  par
mokhtar aniBa,  ex ministre plénipo-
tentiaire   Fiqh as-Sira 
- Biographie du prophète de l’islam (ana-
lyses et enseignements) par le professeur
mohammed Saïd ramadhan al-Bouti tra-
duit  par Harkat abdou
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Pour tout pèlerinage, un bilan spirituel
s’impose au préalable !

En sus de la visite de la Maison de Dieu, qui témoigne de l’amour du pèlerin et de son attachement corps et âme à son Maître, la Pierre
noire dans la Ka’ba, quant à elle, exige une mention particulière. Son utilité pratique consiste à indiquer, grâce à sa couleur noire, le
point de départ pour la tournée rituelle (tawaf) autour du Temple sacré. En outre, elle jouit d’une notoriété qu’on ne peut évaluer. C’est
ainsi que, dans l’une de Ses allocutions lumineuses, le Prophète a dit : « La Pierre noire représente la Main droite de Dieu sur Terre ». 

En effet, le pèlerin y pose ses mains en guise de prêter  serment d’allégeance en tant que sujet loyal, dévoué à son Seigneur, 
Gloire  à Lui Seul.
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Dans un documentaire intitulé
«Nations-unies – 70 ans», le
chef de la diplomatie russe a
partagé certaines anecdotes

liées à l’organisation
internationale avec les

téléspectateurs.

S ergueï Lavrov, ministre russes des
Affaires étrangères et ex-représen-
tant permanent de la Russie auprès

de l’Onu, a dévoilé l’existence d’une
chambre secrète attenante à la salle du
Conseil de sécurité. Il a également souli-
gné l’importance de la diplomatie afin de
désamorcer les conflits. Selon le chef de la
diplomatie russe, il existe une petite salle
de négociations tout près de la salle du
Conseil de sécurité de l’Onu.
Ne contenant que quelques fauteuils pla-
cés de manière resserrée, elle n’est donc
destinée qu’aux représentants permanents
avec trois assistants maximum pour cha-
cun d’entre eux. «Quand j’ai commencé à
travailler en tant que représentant perma-
nent de la Russie, ils envisageaient d’y
faire des travaux, et ils ont donc demandé
aux membres du Conseil de sécurité de
l’Onu : «Voulez-vous qu’on modifie le
format de cette chambre?» 
D’ailleurs, outre la salle officielle, la
«chambre de consultations», il y existe
une sorte de hall avec des canapés, une
télé, où on pouvait se reposer, prendre une
tasse de café. Il existe encore une salle
adjacente à ce «hall» qui ne pouvait abri-
ter que dix personnes. Ils nous ont deman-
dé s’il fallait élargir cette chambre en
rajoutant l’espace du «hall». Je ne veux
pas dévoiler le nom de cette personne,
mais un des membres permanents du
Conseil de sécurité de l’Onu, ambassadeur
(pas russe) a dit : «Non, les amis, laissons
ce mur tranquille, car sinon cela génèrera

la tentation de promouvoir de façon plus
active la réforme sur l’élargissement du
Conseil de sécurité de l’Onu, car il y aura
de la place», a-t-il fait remarquer. M.
Lavrov a également souligné que les
membres de l’organisation sont régulière-
ment confrontés à des situations com-
plexes nécessitant des solutions diploma-
tiques. Ainsi, au milieu des années 1990,
au tout début de sa carrière aux Nations
unies, les actions des émigrés cubains qui
larguaient des flyers par avions ont provo-
qué un conflit entre les Etats-Unis et
Cuba. Les autorités cubaines ont à
l’époque menacé d’abattre ce genre
d’avions. «Un avion a été finalement abat-
tu, il faisait nuit à Moscou. L’ambassadri-
ce américaine à l’Onu Madeleine Albright
a convoqué le Conseil de sécurité en
urgence tout en exigeant de condamner le
gouvernement cubain pour l’attentat. 
Les formulations étaient très tranchées.
Avec des membres de notre gouvernement

et des collègues chinois ainsi que certains
autres membres du Conseil de sécurité
représentant des pays en développement,
nous nous sommes prononcés pour un
texte plus modéré, pour qu’il n’annule pas
l’enquête et ne désigne pas les coupables
sans preuves. Nous avons réussi à élaborer
un texte qui a même été salué par le gou-
vernement cubain (…). Il s’agissait d’un
travail long qui a duré pendant plusieurs
heures. Mme Albright a même appelé
Washington, pourtant au final nous avons
gagné», a fait savoir Sergueï Lavrov. 
Cette année l’Onu, organisation interna-
tionale regroupant presque tous les Etats
de la planète et visant le maintien de la
paix dans le monde, célèbre son 70e anni-
versaire. Une série d’événements et d’ac-
tivités seront organisés au fil des mois afin
de célébrer cette année particulière autour
du thème «Une Onu forte pour un monde
meilleur». 

r. i.

AL QODS OCCUPÉ
L’entité sioniste veut
maintenir le statu quo sur
l’esplanade des mosquées
Le premier ministre israélien
Benjamin Netanyahu a assuré de nouveau
dimanche qu’il voulait maintenir le statu
quo sur l’esplanade des Mosquées dans la
Vieille ville d’Al Qods occupé, théâtre de
violentes attaques dimanche de policiers
israéliens contre les musulmans. « Israël
agira par tous les moyens pour maintenir
le statu quo et l’ordre sur le Mont du
Temple », le nom donné par les juifs à
l’esplanade des Mosquées, a indiqué le
responsable sioniste dans un
communiqué. Le statu quo hérité du
conflit de 1967 autorise les musulmans à
monter à toute heure du jour et de la nuit
sur l’esplanade, et les juifs à y pénétrer à
certaines heures mais sans y prier. « Nous
agirons avec fermeté contre les lanceurs
de pierres et de cocktails Molotov », a
menacé Netanyahu à l’adresse des
musulmans.

ZARIF :
«L’administration américaine
a la responsabilité de
protéger l’accord»
Le ministre iranien des Affaires
étrangères Mohammad Javad Zarif a
estimé dimanche que « le gouvernement
américain a la responsabilité de protéger
l’accord sur le nucléaire contre
d’éventuelles violations initiées par le
Congrès », a rapporté la chaine
satellitaire iranienne alAlam. « Nous
tenons le gouvernement américain
responsable de l’application de
l’accord », a déclaré M. Zarif lors d’une
conférence de presse à Téhéran avec son
homologue brésilien, Mauro Vieira, en
visite en Iran. « Pour nous, toute mesure
prise par le Congrès en violation de
l’accord nucléaire devrait être stoppée
par le gouvernement américain », a
renchéri M. Zarif.

RUSSIE
grandes manœuvres
militaires 

L’armée ruSSe a lancé lundi ses
plus grandes manœuvres militaires
depuis le début de l’année, déployant
95.000 soldats dans le centre du pays,
selon le ministère russe de la Défense.
Ces exercices militaires baptisés
« Centre-2015 », qui dureront jusqu’à
dimanche, impliquent également le
déploiement de 170 avions, 20 navires de
guerre et plus de 7.000 pièces
d’armement, a précisé le ministère dans
un communiqué. 
Il s’agit des «exercices militaires les plus
importants de l’année», selon le ministère
qui précise qu’ils se déroulent sur 20 sites
différents dans le « district militaire
central » de la Russie, qui englobe
d’immenses territoires allant de l’Oural à
la Sibérie centrale. 

LE CHEF de la diplomatie russe Sergueï
Lavrov a soupçonné les Etats-Unis de
savoir où se trouvent les positions de la
milice wahhabite takfiriste Daesh (Etat
islamique-EI), sans donner toujours
l’ordre de les frapper.
Lors d’un entretien avec la première chaî-
ne de télévision publique russe, il a accusé
les Etats-Unis de négliger les informations
concernant la localisation des terroristes.
«J’espère que je ne jouerai de mauvais
tour à personne si je dis que certains
membres de la coalition disent qu’ils pos-
sèdent des informations concrètes concer-
nant les endroits et les positions dans les-
quelles se trouvent les divisions de Daesh
, mais que le chef de la coalition ne donne
pas l’ordre de les frapper. Je ne veux pas
en tirer de conclusions mais nous avons de
tels signaux», a déclaré le ministre russe
des Affaires étrangères. 
Selon lui, Moscou a l’impression que ses
partenaires américains ont créé leur coali-
tion anti-Daesh sans plan réfléchi, comme
s’il y avait d’autres objectifs que ceux
invoqués. «L’analyse des frappes effec-
tuées par l’aviation des pays faisant partie

de la coalition dirigée par les Etats-Unis
donne une étrange impression. On a par-
fois la sensation qu’outre l’objectif décla-
ré, la lutte contre l’EI, il y a quelque chose
d’autre dans les tâches de cette coalition»,
a déclaré M.Lavrov. 
Le chef de la diplomatie russe a aussi
appelé la coalition menée par les Etats-
Unis à coordonner ses activités avec ceux
qui menaient le combat au sol. «Si on a
pour but d’empêcher la consolidation des
terroristes sur les territoires de l’Irak et de
la Syrie, il faut premièrement aider ceux
qui luttent au sol contre ces bandits,
notamment l’armée irakienne, les Kurdes
irakiens, l’armée syrienne et les milices
kurdes en Syrie», a-t-il précisé. «Idéale-
ment, la coalition pourrait coordonner ses
capacités aériennes utiles avec les opéra-
tions au sol parce qu’on ne peut rien
résoudre par des frappes aériennes», a
conclu le ministre russe. 
Concernant sa politique envers la Syrie,
Moscou poursuivra son soutien militaire
et technique à Damas dans le cadre du
droit international. «Sans doute, nous
avons livré des armes en Syrie et nous

poursuivrons ces livraisons. On envoie
aussi des spécialistes russes en Syrie qui
aident à installer les équipements et qui
forment le personnel pour les utiliser.
Nous n’avons pas de secrets ni de mys-
tères», a encore précisé Sergueï Lavrov. 

r. i.

Lutte aNti-Daesh

Moscou a des doutes sur les vrais

objectifs de la coalition
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DIXIT - DIXIT - DIXIT - DIXIT - DIXIT - DIXIT - DIXIT
«(…) Par conséquent, s’ils décident de passer à l’acte, les Russes vont attaquer la
totalité des groupes armés qui sèment la terreur en Syrie. Les Occidentaux ne pourront
plus cacher que la «Coalition nationale des forces de l’opposition et de la révolution »,
qu’ils ont reconnue comme la représentante du peuple syrien, soutient les jihadistes»
thierry meyssan, politologue français exilé à Damas

«Un internaute (français) ne peut connaître à l’avance le contenu d’une page internet
qu’il consulte. Il n’existe pas de définition neutre du «terrorisme». Pourtant, en
France, les nouvelles disposition législatives anti-terroristes criminalisent le fait de
consulter des pages qu’un magistrat pourrait considérer comme faisant l’apologie du
terrorisme» 
Jean-claude paye, observateur de la scène politique française

«La France, qui a fermé l’ensemble de ses installations en Syrie depuis le début du
«Printemps arabe», ne dispose aujourd’hui d’aucune information sur ce qui s’y passe
et parle d’un sujet dont elle ignore tout (…)» 
réseau Voltaire

DaNs uNe RévéLatioN aux téLéspectateuRs 

Sergueï Lavrov parle de la
«chambre des secrets» de l’Onu
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Première prothèse aortique par voie
transcutanée bientôt au CHU d'Oran
Le Centre hospitalo-universitaire d'Oran (CHUO) s'attelle à la mise en œuvre d'une nouvelle technique
chirurgicale portant sur la pose de la première prothèse aortique par voie transcutanée, a annoncé le

Directeur général de cet établissement de santé publique. 

"L
e service de cardiologie du
CHUO pratiquera prochai-
nement ce type d'interven-

tion, la première du genre à l'échelle natio-
nale", a précisé Benali Bouhadjar lors
d'une conférence de presse consacrée au
programme de développement de l'hôpital.  
L'opération qui consiste en le remplace-
ment de la valve aortique par voie transcu-
tanée, est destinée aux patients souffrant
d'anévrisme, notamment ceux d'âge avancé
ou dont l'état de santé ne permet pas de pro-
céder aux incisions invasives, a-t-il expli-
qué. 
Le DG du CHUO a également fait part de
la création de l'Unité de greffe de la moelle,

avec une première transplantation prévue
avant la fin de l'année en cours. 
Il a en outre affirmé que la greffe rénale
sera bientôt relancée au sein de son établis-
sement, et ce, à la faveur du recrutement
d'un immunologiste, spécialiste indispen-
sable dans l'étape de validation de la com-
patibilité donneur/receveur d'organe. 
Depuis le début de l'année en cours, plus de
6.000 actes opératoires ont été pratiqués au
niveau des différents services du CHUO, a
révélé le responsable, estimant que ce bilan
constitue un "indicateur de l'importance du
rôle de son établissement au sein de la
société". D'autres mesures ont été égale-
ment évoquées, telles celles visant la

consolidation de la prise en charge des
pathologies cancéreuses avec la prochaine
mise en service de deux appareils de radio-
thérapie de pointe appelés accélérateurs
linéaires.  Une amélioration des conditions
d'évolution des services du CHUO est aussi
escomptée à la faveur de la réorganisation
de l'établissement en quatre grands pôles
médicaux spécialisés (Mère-enfant, Neu-
rosciences, Coeurs et vaisseaux, Génie bio-
logique). 
"La restructuration des activités du CHUO
a pour objectif essentiel d'améliorer les
conditions d'accueil, d'orientation et de
prise en charge des patients", a souligné le
DG du CHUO. 

LES TEXTES d’application, en cours d’élaboration pour réglementer l’activité des cli-
niques médicales privées, "rectifieront les lacunes" constatées dans le fonctionnement
de ces établissements, a indiqué le ministre de la Santé, de la Population et de la
Réforme Hospitalière, Abdelmalek Boudiaf. 
Ces textes mettront les cliniques privées "devant leurs responsabilités" et contribue-
ront à "mieux définir les conditions d’accomplissement de leurs missions", a précisé
le ministre à l’issue des interventions des gestionnaires des cliniques privées activant
dans les wilayas de l’Est du pays, au deuxième jour de la rencontre d’évaluation régio-
nale du secteur de la santé. 
M. Boudiaf a estimé que les cas d’acheminement vers des structures hospitalières
publiques de malades présentant des complications à la suite d’interventions chirurgi-
cales dans des établissements médicaux de statut privé étaient "inadmissibles" et
"interpellent l’éthique et la déontologie" de la pratique médicale. 
Des responsables des cliniques privées opérationnelles dans différentes spécialités
dans les wilayas de Jijel, d’Oum El Bouaghi, de Batna, de Bejaia et de M’sila ont pré-
senté des communications portant sur l’activité de leurs établissements et les entraves

auxquelles ils font face. Des intervenants ont estimé que des conventions avec la
CNAS (Caisse nationale d’assurances sociales) contribueraient à "améliorer les pres-
tations de service des cliniques médicales privées et leur permettraient de prendre en
charge davantage de malades". 
Le ministre a d’autre part estimé que le centre hospitalo-universitaire (CHU) de
Constantine était "un cas concret de non gestion", avant de souligner que les efforts se
concentrent sur "le redressement" de cette structure. 
Le DSP de Constantine, Amar Bentouati, a souligné, dans son intervention, que l’ex-
tension du centre anti-cancer (CAC) et le service de maternité du CHU Benbadis
seront "opérationnels en novembre prochain". 
Selon les responsables du secteur de la santé dans la wilaya de Bordj Bou Arreridj, le
fonctionnement en H 24 des établissements de santé de proximité s’opère dans 42
structures sur un ensemble de 54 établissements, ce qui constitue, a commenté le
ministre, un "point fort" pour le secteur dans cette wilaya.  La mise en oeuvre du plan
d’action du secteur de la santé dans la wilaya de Bejaia a également été qualifié de
"positif". 

aminazoune@yahoo.fr

seLoN abDeLmaLek bouDiaf

Les textes réglementant l'activité des cliniques privées
rectifieront les lacunes dans ces établissements 

PLUS DE 260 POSTES
POUR LA FORMATION
PARAMÉDICALE 
À ADRAR 

UN TOTAL de 265 postes de forma-
tion paramédicale ont été retenus,
cette année, au niveau de l’institut
supérieur de la formation paramédi-
cale d’Adrar, a-t-on appris hier des
responsables de l’institut. 
Plus de 1.350 personnes, détenteurs
du baccalauréat ont postulé à ces
postes, dont 134 retenus pour des
candidatures de postulants de
wilayas voisines, et ce dans diffé-
rentes filières paramédicales, a indi-
qué le directeur de l’institut. 
M. Ali Hebba a précisé qu’il s’agit
notamment de la formation dans les
spécialités de manipulateurs d’équi-
pements de radiologie et d’imagerie,
des infirmiers de santé publique, de
sages-femmes, de laborantins, des
assistants sociaux, et de secrétariat
médical, pour ce qui concerne les
bacheliers de filières littéraires. 
La spécialité de formation de sages-
femmes a suscité un large engoue-
ment de candidates, comparative-
ment aux années précédentes, à la
faveur de l’ouverture de la formation
au niveau local, au lieu de se dépla-
cer pour cela, comme cela était le
cas par le passé, vers la wilaya de
Tlemcen, a-t-il ajouté. 
Selon le même responsable, ces
postes devront contribuer à combler
le déficit accusé en matière d’enca-
drement paramédical, d’améliorer les
prestations de santé, en plus du ren-
forcement de l’encadrement des
structures médicales au niveau des
wilayas voisines (Tamanrasset, Tin-
douf, Béchar et Ghardaïa), dont les
candidats suivent leur formation au
niveau de lÆinstitut dÆAdrar. 
L’institut fait face, toutefois, au pro-
blème de déséquilibre entre les capa-
cités d’hébergement, actuellement de
140 places, et les capacités pédago-
giques réelles actuellement de plus
de 700 stagiaires (bien que de 140
places théoriques), selon la même
source. 

Rendez-vous scientifique 
-XIIème Congrès national de la Société Algérienne d'Hématologie et de Transfusion
Sanguine (SAHTS) - 1er au 3 octobre 2015 à Alger 
-  10e congrès de lutte contre la douleur - les 8 et 9 octobre 2015 à Alger 
- 2e Congrès International de la Société Algérienne de Nutrition CI-SAN 2015 - 13 au
15 octobre 2015 à Alger 
-1e Journées Internationales d’Enseignement en Chirurgie Cardiaque - 16 et 17 octobre
2015 à Alger 

-2e Journées Internationales d’Urologie Pédiatrique de Sétif - 7 et 8 novembre 2015 à
Sétif 
-7e rencontre en Oncologie - 13 et 14 novembre 2015 à Alger 
-4e congrès de la Société Algérienne de Médecine Générale - 4 et 5 décembre 2015 à-
Constantine 
-XXVIIèmes Journées d’hépato-gastroentérologie de la SAHGEED - 17 au 19 décembre
2015 à Oran 
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Au lendemain de son ouverture,
ce samedi 12 septembre, au
Théâtre national Mahieddine-
Bachtarzi à Alger, la septième

édition du Festival culturel
international de musique

symphonique sera animée
successivement par l’Espagne,
l’Afrique du Sud et la Russie.

L a soirée de ce dimanche sera mar-
quée par l’originalité de la musique
espagnole. Le trio composé de la

soprane Sara Rosique, du pianiste Juan
Escalera Pena et du guitariste Alberto
Plaza ont offert aux mélomanes un pro-
gramme aux parfums de l’Andalousie, fait
d’une vingtaine de pièces.
Ce trio alterne dans l’échange entre voix
et guitare, piano et guitare, voix et piano,
reprenant les œuvres de   compositeurs
comme M. Salvador, M. De Falla, P. Luna,
E. Arrieta, F.A. Barbieri et J. Turina. Lors
ce récital, le public appréciera aussi
Concert de Aranjuez, célèbre pièce de  J.
Rodrigo en (re) découvrant Fréderico Gar-
cia Lorca, le poète et le compositeur, le
temps de la chanson Sevillanas Del Siglo
XVII, (Sevillane du XVIIe siècle) inter-
prétée par Sara Rosique.
Dans un autre registre, l’orchestre à cordes
sud-africain Mzansi Strings Ensemble a
présenté une dizaine de chansons puisées
en partie dans l’Ionien Soiaty (Soweto),
genre musical traditionnel sud-africain. Il
procédera aussi à de belles reprises de
Brenda Fassie et Miriam Makeba. Six vio-
lonistes et une violoncelliste qui a donné
la ligne de basse et la structure harmo-
nique en mode majeur (faite pour la plu-
part des pièces d’une boucle composée de
l’accord tonal, de celui de la quarte suivi

de celui de la quinte), tous dirigés par
Arthur Matlhatsi, également au violon, ont
établi une atmosphère rappelant le gospel. 
Dans la troisième partie de la soirée, éga-
lement consacrée aux instruments à
cordes, place est donnée à la rigueur aca-
démique avec la performance de l’Or-
chestre symphonique de Saint-Péters-
bourg, dirigé par le maestro Sergeï Stad-
ler, également au violon. Dix sept instru-
mentistes à cordes, répartis en quatre
pupitres (premiers violons, violons alto,
violoncelles et contrebasse), ont présenté
une dizaine d’œuvres des compositeurs
italiens, Luigi Boccherini (1743-1805),
Alessandro Rolla (1757-1841) et Niccolô
Paganini (1782-1840).

r. c.

AU PROGRAMME DU JOUR 
mexique : Quatuor international :
Manuel Ramos au violon, Adolfo Ramos
au violoncelle, Manuel Hernández à la
clarinette, Alejandro Barrañón au piano
dans Variations Adams de G. Connesson,
Le voyage imaginaire de F.Ibarra et des
pièces de P.Schickele. 
egypte : L’Orchestre de Chambre de la
Bibliothèque d’Alexandrie  – 16
musiciens –, dirigé par Hisham Gabr dans
L’envie (H.Gabr) et Sérénade pour cordes
en Ut majeur de P.I. Tchaïkovski.  
ukraine : L’Orchestre symphonique de la
Radio nationale, dirigé par Volodymyr
Sheiko. Neuf pièces au programme de cet
orchestre qui ne manque pas d’originalité. 

HIP HOP
Atelier danse hip-hop gratuit pour
danseurs amateurs ou professionnels et
résidant à Alger sous la direction du
chorégraphe Hamid El Kabouss -
compagnie Mim-H. Du dimanche 13
septembre à 9h00 au jeudi 17 septembre à
20h30. Institut français d’Alger.
Inscription à l’adresse suivante:
atelierdansehiphop2015.alger@if-
algerie.com avec nom, prénom, année de
naissance, portable, adresse mail,
commune de résidence et profession.
Restitution (15’) de l’atelier : jeudi 17
septembre. 20h30. 

DANSE
Va, vis et deviens ; Hachia,  chorégraphie
(50’) de Hamid El Kabouss de la
compagnie Mim-H. Jeudi 17 septembre.
20h30. Institut français d’Alger. Une
création qui met en scène l’exil, et par là
même la migration et l’intégration.
Véritable destinée ou chemin vers les
autres, la pièce se positionne au
croisement du rejet et de l’intégration,
entre les difficultés et l’espoir d’un jeune
homme en quête de réponses. Hamid El
Kabouss prolonge ici sa réflexion sur le
vivre ensemble et l’intégration dans la
société actuelle.

PAIN
2e Fête du pain Khobz bladi. Samedi 19
septembre. Musée public national des arts
et traditions populaires de Médéa.
Concours du pain et expositions d’artisans. 

ARCHITECTURE
Conférence Pouillon : un discours de la
méthode par Catherine Sayen, urbaniste,
élève et dernière compagne de Fernand
Pouillon. Dimanche 20 septembre. 18h.
Institut français d’Alger. Après avoir
scruté pendant trente ans ses œuvres, et ses
carnets, elle a mis au jour une «méthode
Pouillon», qu’elle expose dans un ouvrage
publié à l’automne en Algérie aux éditions
Dalimen. Pour Catherine Sayen, cette
méthode est «transposable à notre époque
pour produire une architecture et un
urbanisme plus harmonieux sans coût
supplémentaire, mais révèle aussi que la
réalisation de l’harmonie n’est pas une
chose si mystérieuse et inaccessible».

SOPRANO
Musique du monde avec Françoise Atlan.
Lundi 21 septembre. 19h30. El Mouggar,
Alger.  
Avec les musiciens Fouad Didi, Mustapha
Menacer à la derbouka, Brahim Grinou au
tar,
Adnane Benkhedda au violon alto, Imad
El Houari au qanun, Mohamed Riad
Kasbadji au  mandole. Diapason d’Or,
Choc du Monde de La Musique, FFFF
Télérama, Grand prix de l’Académie
Charles Cros… Artiste à la double culture,
dotée d’une expression vocale unique en
son genre, Françoise Atlan  se passionne
pour le patrimoine vocal méditerranéen
tout en poursuivant sa carrière de
chanteuse lyrique.
Réservation:
concertfrancoiseatlan2015.alger@if-
algerie.com

SAMEDI
Spectacle La Scène. Samedi 26 septembre.
15h. En plein air à Alger. Un spectacle
pour tous les artistes qui ont participé à un
Samedi en couleurs pour le 1er
anniversaire.  
Contact: tenchisou@hotmail.com 

MEDITERRANEE 
Le Festival du cinéma méditerranéen est
de retour à Annaba. Il est annoncé par le
ministère de la Culture pour le jeudi 03
décembre sous le thème «Immigration
clandestine». Son organisation est confiée
au cinéaste Saïd Ould Khelifa, nommé
commissaire.

HUIT PIÈCES seront en compétition pour
la Grappe d’Or du dixième Festival natio-
nal du théâtre comique, qui se déroulera à
Médéa du mercredi 30 septembre au lundi
5 octobre.
Cette dixième édition sera dédiée à l’un
des piliers du théâtre et de la culture en
Algérie, le défunt Mahboub Stambouli,
auteur et parolier prolifique qui a marqué
de son empreinte la culture populaire algé-
rienne, a affirmé dans son entretien accor-
dé à l’APS, le commissaire du festival
Miloud Belheniche. Né à Médéa en 1913,
Mohamed Mahboub Stambouli entame
une carrière précoce dans le domaine du
quatrième art. Ses débuts sur les planches
du théâtre remonte à 1920, alors âgé d’à
peine 7 ans. Artiste pluridisciplinaire et
engagé, Mahboub Stambouli s’intéressera
aussi bien à la politique, au théâtre, à la
poésie qu’à la chanson.
Il créa, en 1935, le club El Hilal Erryadi,
qui avait une double vocation, sportive et
artistique, puis part s’installer, quatre ans
après, dans la capitale, Alger, où il fait ses
débuts dans la politique, en ralliant les
rangs du parti du peuple algérien (PPA).
Son engagement politique ne l’éloignera
pas pour autant de la scène culturelle,
puisqu’il créa, dès son arrivée à Alger, la
troupe théâtrale Redha El Bey. Le génie de

Mahboub Stambouli se fait connaitre,
durant la fin des années trente du siècle
dernier, grâce aux nombreuses qsids et
chants patriotiques, dont le mythique Min
Jibalina. Après les événements du 8 mai
1945, sa troupe est frappée d’interdiction
par les autorités coloniales. Au déclenche-
ment de la guerre de libération, Stambouli
rejoint les rangs du Front de Libération
Nationale (FLN) et fut arrêté en 1957 pour
n’être libéré que trois années après. Il
exerça, par la suite, à la radio nationale où
il a produit de nombreuses émissions sur
la poésie et la chanson, parmi lesquelles
Ahlem oua aouham,  Dounya echabab et
Rached oua El Djouala. Il créa une troupe
de théâtre populaire itinérante qui va
sillonner les villes et villages du pays.
Après l’indépendance, Stambouli rejoint
le théâtre national algérien où il laissera
des traces indélébiles, en tant que produc-
teur, mais, surtout, en sa qualité d’auteur
dramaturge au grand génie créateur. Sa
chanson Taj ezzine lui permit de décrocher
le premier prix du concours de la chanson
organisé par la radio-télévision algérienne
(RTA), ouvrant devant lui grandes
ouvertes les portes du succès et de la
consécration. Une renommé méritée, eu
égard au riche répertoire de cet artiste
réservé et humble, qui a légué quelque

5000 qsid en arabe littéraire, en mouel,
melhoun ou en haouzi. Il a également tra-
duit ou adapté une dizaine de pièces théâ-
trales, mis en scène autant d’opérettes,
dont la plus célèbre est Hob oua djounoun
fi zamen el mahboub, en sus de nombreux
scénarios réalisés pour le compte du ciné-
ma, dont il fera une apparition dans le
célèbre l’Opium et le bâton. L’édition
2015 du Festival national de théâtre
comique de Médéa mettra en compétition
de nouvelles productions théâtrales réali-
sées par des troupes de Constantine,
Béjaïa, Tizi-Ouzou, Saida, Annaba, Sétif,
Batna et de Médéa. A l’affiche de ce ren-
dez-vous culturel, Nissaa el-madina du
Théâtre régional de Constantine, Hassan
el-khouaf de l’association Thala de Tizi-
Ouzou, Al-komparse,  El-kardh et Kareb
al-ghaba, interprétées respectivement par
les jeunes comédiens de la coopérative
culturelle Al-Fouara de Sétif, l’association
Titteri de Médéa et le Théâtre régional de
Béjaïa. Les amateurs du quatrième art
auront également l’occasion de découvrir
trois autres comédies satiriques mises en
scène par les Théâtres régionaux de Saida,
avec la pièce Ninna , d’Annaba Ach’riaate
al-houb (les voiles de l’amour) et Al-hatab
du Théâtre régional de Batna.

apS 
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jeux afRicaiNs 2015/juDo: avec Déjà quatRe méDaiLLes D’oR
à soN actif LoRs De La pRemièRe jouRNée 

Le judo algérien plane 
sur Brazaville 

L’Algérie a remporté dimanche
à la salle Talangai à Brazzaville
quatre des sept médailles d’or
mises en jeu lors de la
première journée des
compétitions de judo des 11es
jeux Africains 2015 qui se
poursuivent au Congo (4-19
septembre). 

L
es judokates algériennes se sont
illustrées en remportant trois
médailles d’or, alors chez les mes-

sieurs Houd Zourdani a glané le vermeil
pour le judo algérien qui sort d’une sortie
ratée aux championnats du monde. La
médaille d’or des -52 kg remportée par
Djazia Haddad a été incontestablement la
plus précieuse pour la délégation algérien-
ne à Brazzaville, vu que sa concurrente
n’était autre que la Tunisienne Hela Ayari,
trois fois championne d’Afrique. L’Ippon
exécuté au centre du tatami par Haddad, a
été longuement applaudi par les présents.
½La tunisienne menait en début de com-
bat et cela ne m’a pas fait trembler. Au
contraire, j’ai continué à travailler sereine-
ment pour passer un Ippon au bon
moment. Hela m’a battu à plusieurs
reprises et il fallait donc mettre un terme à
cette série. Chose faite», a déclaré Haddad
aux envoyés de l’APS à l’issue de la céré-
monie de remise. Auparavant, Sabrina
Saidi (-48 Kg) a dominé une autre judoka-
te tunisienne, Olfa Saoudi, en finale des
moins de 48 kg. Le podium a été complété
par Fatima Bashir (Nigeria) et Lima Tacia-
na de la Guinée Bissau. ‘’Je connaîs très
bien cette judokate que j’ai affronté plu-
sieurs fois. Je me suis armé de confiance
et de concentration et dieu merci la réussi-
te a été de mon côté», s’est réjouie Saidi.
La domination des Algériennes s’est pour-
suivie avec une autre médaille d’or oeuvre
de Ratiba Tariket qui à surclassé en finale
l’Ivoirienne Dabonne Zoleiha Abzeta dans
la catégorie des -57 kg. Les Sénégalaises
Leat Buet et Diedhiou ont eu le bronze.
‘’J’ai maitrisé le combat du début jusqu’à

la fin. Il fallait être prudent face à cette
Camerounaise qui attendait et refusait
même parfois le combat. Ce tournoi des
JA-2015 est une compétition intermédiai-
re car mon principal objectif c’est les JO-
2016 au Brésil», a indiqué Tariket. 
Chez les messieurs, l’Algérien Houd
Zourdani a remporté haut la main l’or des
moins de 66 kg face à l’Egyptien Ali
Abdelmouati.‘’ J’ai essayé de gérer le
combat devant ce bon judoka. Je pense
que J’ai largement mérité cette médaille»,
estime Zourdani bénéficiaire d’une bourse
de préparation olympique. 
L’entraîneur de la sélection algérienne
féminine, Ahmed Moussa, s’est félicité
des résultats réalisés par ses filles.   ‘’C’est
une belle moisson pour le judo algérien
lors de cette première journée. Le nombre
de médailles gagnées par l’Algérie est
conforté. J’espère qu’on aura la même

réussite pour la journée de lundi», souhai-
te le technicien algérien. En revanche,
Haroune Kamel (-60 kg) s’est contenté de
l’argent suite a sa défaite en finale devant
l’Egyptien Ahmed Abderahman. Même
performance pour l’Algérienne Souad
Belakhal qui s’est inclinée en finale des
moins de 63 kg devant la Camerounaise,
Helene Wezeu Dombeu.  L’Algérienne
Imene Aggouar (-63 kg) a pris la 5e place
après sa défaite en finale de bronze face à
Szandra Szogedi (Ghana) et aussi Moha-
med Rebahi (-60 kg) battu en finale de
bronze par le Tunisien Dhouibi Fredj.
Sept autres Algériens (quatre hommes et
trois dames) seront en lice lundi lors de la
deuxième journée de la compétition. La
compétition par équipes initialement pré-
vue mardi a été annulée par les organisa-
teurs.

LE NOUVEAU promu en Super division A
de basket-ball, le COBB Oran se fixe
comme objectif le maintien parmi l'élite, a
indiqué son entraineur, Boumediene
Mohamed.  Sans fomenter une grande
ambition, il compte faire progresser de
jeunes joueurs, dans la perspective de for-
mer une bonne équipe d'avenir. L'entrai-
neur Boumediène a clairement fait le
choix de la continuité en conservant une
bonne partie de l’effectif de la saison der-
nière. Seuls deux joueurs ont rejoint ont
été recrutés, à savoir Mordi Abdelkader et
Ait Meziane Mohamed du MC Saida.
"L'objectif est de faire progresser le grou-
pe et de l'amener à maturité. Nous avons
un potentiel énorme et il reste encore
beaucoup de choses à faire, pour pouvoir
prétendre à des titres", a-t-il souligné."Le
groupe est très jeune et la plupart des
joueurs vont découvrir ce niveau de com-
pétition", a ajouté le coach oranais esti-

mant qu'il n'existe pas un grand fossé entre
la Super Division "B" et "A". Pour mieux
appréhender la nouvelle saison qui s’an-
nonce difficile, les joueurs du COBB sont
à pied d'œuvre depuis le 17 août dernier à
la forêt de Canastel.  Un autre stage prévu
en fin septembre courant sera consacré au
volet 
technico-tactique et ponctué par des
matchs amicaux face à des adversaires à
désigner, a-t-il indiqué. Le COBB est par-
venu à terminer leader de la phase du
play-off du tournoi de la Super Division B
qui est déroulé à Oran en s’imposant face
au CSC Gué Constantine et l'USM Alger,
ce qui lui a permis  d’accéder en Super
division en compagnie du PS El-Eulma.
Créé en 1995, ce club a débuté en division
d’honneur pour monter  progressivement.
Après le changement de l’encadrement en
1998, il a atteint deux demi-finales de la
coupe d’Algérie en 2004 puis en 2015 et a

été deux fois vice-champion d’Algérie en
2003-2004 et 2002-2003. Les encadreurs
et joueurs du COBB ont souffert le martyr
depuis 2012 avec la descente aux enfers,
en Nationale Une/B. Seul Boumediène
Mohamed (DTS et entraîneur) était resté
aux commandes  jurant de reformer le
COBB et le faire accéder aux cimes du
basket-ball national. Cet entraîneur depuis
2001 est un ancien joueur international
joueur du COBB, "seul club à Oran en
élite du basket-ball algérien". A l’échelle
internationale, la saison 2004-2005 a été
satisfaisante pour le COBB qui s’est adju-
gé la troisième place au tournoi internatio-
nal de Nabeul en Tunisie.  En outre, le
COBB s'était qualifié pour championnat
arabe au Caire et la coupe d’Afrique à
Dakar mais, malheureusement, ses joueurs
n’ont pas eu la chance de vivre cette expé-
rience en raison du problème financier, a-
t-on  rappelé. 

JEUX AFRICAINS 2015 -
ATHLÉTISME :
makhloufi engagé 
sur 800 m 
TAOUFIK MAKHLOUFI, le champion
olympique du 1500 m au JO de 2012 à
Londres a choisi de représenter l'Algérie
sur 800 m aux Jeux africains de 2015 en
cours à Brazzaville (Congo), a indiqué
lundi la Fédération algérienne
d'athlétisme (FAA)."Makhloufi a
embarqué pour Brazzaville dimanche
soir, juste après avoir remporté le 1500 m
du meeting international de Rieti (Italie).
Il est attendu lundi au Congo pour
participer au 800 m, prévu à partir du 15
septembre courant, en série, demi-finale
et finale" a encore détaillé la FAA. La
participation algérienne à la finale du
1500 m prévue lundi, se limitera donc à
Salim Keddar, qui avait brillamment
passé les demi-finales, en occupant la 2e
place, avec un chrono de 3 :46.95.
Makhloufi (27 ans), bien que célèbre sur
1500 m, se sent tout aussi à l'aise sur 800
m et il a relativement bien préparé les
Jeux Africains de Brazzaville sur cette
distance, en participant à plusieurs
meeting internationaux, notamment, à
Zurich (Suisse) et Berlin (Allemagne),
bouclés respectivement à la 2e et 4e
place. 

apS

JEUX AFRICAINS-2015
(ATHLÉTISME): KEDDAR
(1500M) ET MOKDEL
(110M/HAIES) EN
FINALES 

LES ATHLÈTES algériens Salim Keddar
et Lyes Mokdel se sont qualifiés,
respectivement, pour les finales des
épreuves du 1500m et  110m/haies, lors
de la 1ère journée d'athlétisme, disputée
dimanche soir au stade du complexe
sportif "La Concorde" de Kintélé, pour le
compte des 11es Jeux Africains de
Brazzaville. Engagé dans la 2e série,
Keddar a pris la seconde place en
3:46.95, et sera présent lors de la finale,
prévue lundi soir. De sont côté, Lyes
Mokdel s’est qualifié pour la finale du
110 m/haies, prévue aussi lundi soir,
après s’être classé également second lors
de la deuxième demi-finale, avec un
chrono de 13.93. Par contre, leurs
coéquipiers, Hicham Bouchicha et Bilal
Tabti se sont 
contenté respectivement de la 9è place
(8:38.92) et 10è (8:41.48), en finale de
l'épreuve du 3000m steeple. Le
programme de la seconde d’athlétisme
comptant pour les 11es Jeux Africains, a
vu l’entrée en lice hier soir  de Kafia
Louhab (triple saut) et Zouina Bouzebra
(marteau). apS

LIGUE 2 MOBILIS DE
FOOTBALL (5E JOURNÉE) :
olympique médéa-aso
chlef décalé au samedi 
19 septembre 

LE MATCH entre l'Olympique Médéa et
l'ASO Chlef entrant dans le cadre de la
5e journée du championnat de Ligue 2
Mobilis de football, a été décalé au
samedi 19 septembre (16h030), a appris
l'APS dimanche auprès de la Ligue de
football professionnel (LFP).  Il s'agit de
la deuxième rencontre qui se jouera
samedi après celle qui opposera le MCE
Eulma à l'USM Bel Abbes.Les autres
rencontres de cette journée se joueront le
vendredi 18 septembre. Le MCEE sera en
appel mardi à Chlef pour donner la
réplique à l'ASO, en mise à jour de la 4e
journée. A l'issue des matchs de la 4e
journée, disputée vendredi dernier, le CA
Batna occupe le fauteuil de leader avec
10 points.

supeR DivisioN a De basket baLL/ cobb oRaN : 

De retour parmi l’élite, le COBBO 
se fixe le maintien comme objectif



L
e nouveau promu  force de plus en
plus l’admiration après quatre
journées seulement et une seconde

place au classement juste derrière le leader
harrachi qui en dit long déjà sur les ambi-
tions de cette sympathique équipe consi-
déré comme le petit poucet de l’élite pour
ne pas dire le parent  pauvre de la cour des
grands. Le DRBT  sous la houlette de son
coach Lyamine Boughrara,   malgré un
authentique exploit réussi à Oran devant
l’ASMO, s’est montré  très  lucide dans
ses propos  d‘après match. « Nous
sommes venus à Oran pour réussir un bon
résultat et Dieu merci, nous avons fini par
l’emporter par 1 but à 0 sur l’ASMO, et
glaner les trois points. Cela dit, bien que
nous aurions pu gagner la partie par un
score large si nous avions su concrétiser
les occasions que nous nous sommes
créées, nous ne devons pas nous enflam-
mer car le championnat reste encore
long. ». Une victoire à laquelle beaucoup
ne s’y attendait pas mais qui oblige  à
prendre un peu plus cette équipe qui a
réussi le début de son apprentissage  en
Ligue 1 Mobilis1. Aussi, outre la cohésion
du groupe affichée sur la pelouse du stade
Bouakeul et cette grande débauche d’éner-
gie avec l’application très stricte des
consignes du coach, il y lieur de mettre en
exergue cette époustouflante prestation de
son milieu de terrain le transfuge Skikdi
Haddad, qui a  dominé ses partenaires et
adversaires par sa classe par ses prouesses
techniques, ses grandes facultés de récu-
pérateur et surtout par le sens de son pla-
cement.  Une véritable révélation  pour le

public oranais et les téléspectateurs algé-
riens. Avec à ses côtés le Camerounais
Tem Beng,  les fans et le coach Boughrara
peuvent se targuer d’avoir là un duo
magique qui peut valoir mille et une satis-
factions pour la suite du parcours du Difaa
qui porte bien son nom  et confirme qu’il
est bien la révélation de ce début de sai-
son.  Les chiffres sont déjà là pour parler
du travail entrepris par l’ex gardien de but
M’lili de la JSK. En clair, la preuve que la
stabilité finit toujours par donner ses
fruits. Trois victoires et une défaite à
Béchar et une position de dauphin après
quatre matches joués, on ne pouvait espé-
rer mieux pour les gars des Hauts-Pla-
teaux pour leur première expérience en
Ligue 1. 
C’est déjà l’embellie pour les supporters
du DRBT  qui croient de journée en jour-
née aux grands potentiels que renferme le
groupe du coach Boughrara pour peu que
la chance  et la volonté soient toujours : là.
L’appétit vient en mangeant des les gars
de Tadjenant  le confirment bien nons
qu’ils soient bien partis pour faire mal et
pourquoi déjouer plusieurs cartes. Ce sen-
timent a été prouvé avant-hier, au stade
Bouakeul où le DRBT a réussi un exploit,
synonyme d'une première victoire histo-
rique à l'extérieur en Ligue I profession-
nelle. A première vue, le secret de la réus-
site des gars du Difaâ Tadjenanet réside en
grande partie dans l'état d'esprit du groupe
et la stabilité de l'encadrement technique,
ainsi que celui de l'équipe dirigeante. Pour
Liamine Bougherara, son équipe a bien
maîtrisé la situation grâce à une discipline

tactique sans faille et des joueurs ayant
montré de réelles dispositions. « Je savais
qu'il y avait une défaillance dans l'axe cen-
tral de l'ASMO avec Ali Guechi qui
n'avait pratiquement pas joué la saison
écoulée avec le RCA et Sebbah qui est
beaucoup plus un latéral droit que libéro.
Nous avons opté pour une stratégie qui
nous a paru la plus appropriée pour
atteindre notre objectif du jour », a  affir-
mé en fin de partie  le coach du DRBT. Et
d'ajouter, « Ce succès va nous permettre
de travailler dans la sérénité. De notre
côté, nous allons œuvrer afin de maintenir
le groupe dans cette dynamique ». Aussi,
il faut reconnaître que le Difaâ Tadjenanet
a de la chance de pouvoir compter sur un
ensemble équilibré et des joueurs techni-
quement valables et faisant preuve d'une
discipline dans le jeu sans faille. A Tadje-
nanet, le groupe travaille d'arrache-pied
dans un esprit sain et sans vedette, tout en
inculquant aux joueurs le respect des cou-
leurs. C’est là une des forces principale du
nouveau promu. En somme, le DRBT
commence à faire parler de lui pour sa
première année parmi l'élite, d'autant qu'il
a réussi un mercato judicieux avec pas
moins de quinze nouveaux éléments.
Désormais, il faudra compter sur la forma-
tion de Tadjenanet dont le remarquable
parcours actuel aura un impact positif sur
les éventuels sponsors.  Le prochain
adversaire du DRBT n’est autre que l’ac-
tuel leader l’USMH  et ce sera là un autre
véritable match test qui pourrait valoir un
autre galon au Diffaa.

S. S.

LA LIGUE du football professionnel (LFP)
en Algérie a ordonné la fermeture du stade
13-avril de Saida en raison de la détériora-
tion de sa pelouse en gazon naturel, selon
le président de cette instance Mahfoud
Kerbadj. "Nous avons pris la décision de
fermer le stade de Saida, sa pelouse est
devenue un véritable danger pour la santé
des joueurs", a déclaré Kerbadj, invité
d'El-Heddaf TV dimanche soir. L'entraî-
neur du MC Saida, Mohamed Mihoubi,
avait déploré vendredi "l'état catastro-
phique" dans lequel se trouve la pelouse
du stade du 13-avril 1958 de Saida, "prin-
cipale cause" des contre-performances à

domicile de son équipe en ce début de
championnat de Ligue 2 algérienne de
football, selon ses dires.  L'ex-coach du
RC Arbaâ a tenu, à ce propos, à défendre
ses joueurs contraints au partage des
points avec l'O Médéa (0-0) lors de la pré-
cédente journée du championnat. "Ils n'ont
rien à se reprocher car ils n'arrivaient pas
à faire une passe à trois à cause du très
mauvais état de la pelouse qui a causé
d'ailleurs la blessure de deux joueurs de
l'équipe adverse", a-t-il informé.  Le MCS,
qui partage la cinquième place en compa-
gnie de quatre autres formations avec cinq
points chacune, est désormais dans l'obli-

gation de trouver rapidement un nouveau
lieu de domiciliation.  Kerbadj a en outre
regretté la détérioration de la pelouse du
stade Mustapha-Tchaker de Blida, qui
accueille cette saison les rencontres de
l'USM Blida et le RC Arbaâ dans le cadre
du championnat de Ligue 1.Le stade en
question était réservé jusque là aux matchs
de la sélection algérienne dont les deux
prochains rencontres amicales contre la
Guinée et le Sénégal (9 et 13 octobre
2015) auront lieu, cette fois-ci, au stade du
5-juillet 1962 qui a rouvert ses portes
jeudi passé.

apS
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RIYAD MAHREZ DÉSIGNÉ
HOMME 
DU MATCH LEICESTER
CITY - ASTON VILLA 
L'INTERNATIONAL algérien Riyad Mah-
rez a été désigné meilleur joueur du match
remporté par son équipe Leicester City
face à Aston Villa (3-2), dimanche dans le
cadre de la cinquième journée du cham-
pionnat de Première division anglaise de
football. Mahrez s'est notamment illustré
par deux passes décisives contribuant gran-
dement dans le retour de loin de son équi-
pe, menée au score 2 à 0 avant 25 minutes
de la fin de la partie. L'ancien milieu offen-
sif du Havre AC (L 2, France) est en train
de réussir un début de saison époustouflant
en Premier League. Il était déjà nominé
pour le premier titre de joueur du mois
d'août décerné finalement au Ghanéen
André Ayew.  Le joueur de 24 ans a inscrit
quatre buts depuis le début du champion-
nat. Il est également le meilleur dribbleur
du championnat anglais avec 22 dribbles
réussis.  Leicester City est à sa deuxième
saison parmi l'élite anglaise et occupe la
deuxième place au classement du cham-
pionnat derrière Manchester City auteur de
5 victoires en autant de matchs.APS

SPORTING LISBONNE :
SLIMANI INSCRIT 
SON DEUXIÈME BUT 
EN CHAMPIONNAT
PORTUGAIS  
CETTE SAISON

L'ATTAQUANT algérien Islam Slimani a
participé dans la victoire en déplacement
de son équipe Sporting Lisbonne face à
Rio Ave (1-2) en inscrivant l'une des deux
réalisations de sa formation de la capitale,
dimanche soir dans le cadre de la 4e  jour-
née du championnat de première division
portugaise de football.Il s'agit du deuxième
but de Slimani dans cette compétition au
titre de l'exercice 2015-2016. 

COUPE D'AFRIQUE DES U-
23 (TIRAGE AU SORT) :
L'algérie avec l'egypte 
et le Nigeria 
L'ALGÉRIE a hérité du groupe B avec
l'Egypte, le Nigeria et le Mali, selon le tira-
ge au sort de la 2e Coupe d'Afrique des
nations des moins de 23 ans (U-23), effec-
tué lundi au siège de la Confédération afri-
caine de football (CAF) au Caire (Egypte).
Le groupe A est constitué du Sénégal, pays
hôte, la Tunisie, l'Afrique du Sud et la
Zambie. Les deux premiers se qualifieront
pour les demi-finales, et les trois premiers
du tournoi se qualifieront directement aux
JO-2016. L'équipe algérienne avait été la
première à valider son billet pour la phase
finale de la CAN-2015 des U23 en juillet
dernier aux dépens de la Sierra Leone (aller
2-0, retour 0-0).

apS

LIGUE 1 MOBILIS (5E J) :
MC ALGER - ASM ORAN
JEUDI À 19H00 

LE MATCH MC ALGER - ASM Oran
comptant pour la 5e journée du champion-
nat de Ligue 1 algérienne de football aura
lieu jeudi 17 septembre 2015 à partir de
19h00 au stade Omar-Hamadi de Bologhi-
ne, indique la Ligue du football profession-
nel (LFP). Cette rencontre inaugurera la
prochaine journée du championnat, elle
sera suivie le lendemain par le derby RC
Arbaâ - USM Blida qui aura lieu au stade
Mustapha-Tchaker de Blida (18h00). Le
reste des matchs se dérouleront samedi 19
septembre et débuteront toutes à 18h00,
sauf pour DRB Tadjenanet - USM El Har-
rach, dont le coup d'envoi est fixé pour
16h30. 

DRb taDjeNaNet 

Un petit dans la cour des grands,

sans complexe
Heureux, surtout serein  et bien la tête sur les épaules qui, comme le coach du DRB Tadjenant, est en

train de réussir un très bon début de saison parmi l’élite.

Ligue 2 Mobilis : La LFP ordonne la
fermeture du stade 13-avril de Saida 
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LA GUERRE LA PLUS COURTE DE
L’HISTOIRE A DURÉ 37 MINUTES !

Cette guerre, connue sous le nom du « bombardement de Zanzibar » a opposé le
Royaume-Uni au Zanzibar, un archipel situé dans l’océan Indien faisant partie de la
Tanzanie. En effet, le 27 aout 1869, les britanniques n’avaient besoin que de 37
minutes pour envahir le Zanzibar.

CE JEUDI, Spencer Dryden et
Cleo Jackson roulaient au
milieu du Canyon de l’Ameri-
can Fork, au sud-ouest de Salt
Lake City (Etats-Unis), quand
ils se sont arrêtés sur le bord de
la route pour prendre des photos
du paysage. C’est alors qu’ils
ont entendu les cris d’une
femme, rapporte KHQA.
Incapable d’identifier d’où
venait cette voix qui émanait du
bois en contrebas, le jeune
homme de 20 ans a crié en
retour : « Avez-vous besoin
d’aide ? ». « Oui, j’ai besoin
d’une aide d’urgence. Appelez
le 911 (la police) dès maintenant
», lui a-t-elle répondu. Spencer
a ensuite tenté de la rejoindre en
descendant le long d’un chemin
escarpé à flanc de montagne.
C’est là qu’il a trouvé Heather
Blackwelder, 29 ans et mère de
deux enfants, prise au piège

dans sa voiture écrasée
depuis deux jours, sans eau ni
nourriture.
Pendant ce temps, la petite amie
du jeune homme a redescendu
la montagne en voiture jusqu’à
ce qu’elle capte du réseau et
puisse alerter les secours.
Les autorités ont révélé plus
tard que la voiture de la jeune
femme, qui empruntait une
route sinueuse et escarpée de
montagne, avait fait une embar-
dée et un plongeon près de 100
mètres. « Cette femme a de la
chance d’être en vie après un tel
accident », a déclaré au Daily
Herald le sergent Spencer Can-
non, du bureau du shérif du
comté de l’Utah. Il a ajouté
qu’en raison du lieu isolé de
l’accident, au milieu d’une
végétation très dense, cela aurait
pu prendre des années pour
retrouver la jeune femme si elle
n’avait pas été entendue par le
jeune couple.

une femme coincée depuis 

2 jours dans sa voiture

LA VOITURE d’une coiffeuse
brûlée samedi soir à Traze-
gnies, une expédition punitive
durant la nuit, toujours à Traze-
gnies, chez la cliente de cette
coiffeuse… tout cela pour une
coloration ratée !
C’est une histoire tirée par les
cheveux qui s’est déroulée ce
samedi, entre la soirée et la
nuit, à Trazegnies. Dans le cou-

rant de l’après-midi, une
femme se rend chez sa coiffeu-
se, à Trazegnies, pour y faire
faire une coloration. Le résultat
n’est visiblement pas à la hau-
teur des espérances de la clien-
te, qui, la tête près du bonnet,
s’énerve. Un crêpage de chi-
gnons s’ensuit, et la cliente
repart chez elle, en récupérant
l’argent qu’elle avait donné à

sa coiffeuse.
L’histoire se corse, quelques
heures plus tard, avec l’incendie
criminel de la voiture de cette
coiffeuse… Et, plus tard encore
dans la soirée, c’est au tour de
la cliente d’être victime d’une
agression : une dizaine d’indivi-
dus, cagoulés et au moins un
armé d’un pistolet d’alarme, se
rendent chez elle. La victime
reçoit des coups, l’homme qui
tient le pistolet tire plusieurs
coups en l’air… Heureusement,
des balles à blanc…
Puis, un des agresseurs empoigne
encore leur victime, en lui disant
: « C’est toi qui as détruit la voi-
ture de ma petite sœur ! »
Tout ce beau monde semble se
connaître, et la police des
Trieux, prévenue, a interpellé et
entendu plusieurs des protago-
nistes. Le dossier a été mis à
l’instruction.

APRÈS UNE COLORATION RATÉE!
COUPS DE FEU ET INCENDIE CRIMINEL

DE LA VOITURE D'UNE COIFFEUSE  

A DEUX MOIS de la
conférence de Paris sur le
climat, la photographe
allemande Kerstin Lan-
genberger a voulu attirer
l’attention sur l’une des
conséquences du réchauf-
fement climatique à
savoir la condition des
ours polaires.
Pour partager son indi-
gnation, elle a posté, le
22 août dernier, la photo
d’un ours affamé la peau
sur les os, sur un bloc de
glace à la dérive. Pour
accompagner son cliché,

la photographe a rédigé
cette légende : « Pour les
touristes et les photo-
graphes de la faune et la
flore, Svalbard (*) est
l’endroit où il faut se
rendre pour croiser des
ours polaires. Et d’ordi-
naire, oui, on en croise :
magnifiques, photogé-
niques, en train de jouer
ou de chasser… ».
Kerstin Langenberger, qui
dit avoir été aux pre-
mières loges de la fonte
de la banquise, parle
d’étés qui se réchauffent

comme jamais auparavant.
Un réchauffement qui a
des conséquences sur les
animaux. « Oui, j’ai vu
des ours en bonne santé.
Mais j’ai également vu
des ours morts ou affa-
més. Des ours polaires qui
déambulent le long de la
côte, en quête nourriture
(…) Les femelles sont les
plus minces. Avec la fonte
des glaces, elles se retrou-
vent coincées à un endroit
[sans arriver à regagner la
banquise] sans avoir assez
à manger. »

LA POLICE thaïlandaise
a pu récupérer à l'aéro-
port de Bangkok un dia-
mant volé, qui avait été
avalé par une touriste
chinoise de 39 ans, a-t-
elle indiqué lundi. La
valeur de la pierre de six
carats est estimée à
25.000 euros.

Le diamant se trouvait
dans la gorge de la tou-
riste, la police a donc dû
faire appel à des méde-
cins pour l'extraire. 
La femme avait volé le
diamant lors d'une
exposition en Thaïlande,
avant de l'avaler. L'objet
n'a pas été détecté aux

contrôles de sécurité de
l'aéroport mais les
douanes ont reconnu la
voleuse grâce à des
images vidéo du vol.
La touriste chinoise a été
emmenée à l'hôpital
pour une radio. Le dia-
mant a été retiré durant
une opération, après
qu'une tentative d'extrac-
tion aux laxatifs avait
échoué. 

La photo d'un ours 

polaire squelettique 
suscite l'émotion sur la toile

Arrêtée après
avoir avalé 
un diamant 

à 25.000 euros
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iPhone 6s : la version 16 Go
inadaptée aux usages d’aujourd’hui

L ors de sa keynote du 9
septembre, Apple a
dévoilé ses tout der-

niers smartphones, les iPhone
6s et 6s Plus. Comme d’habi-
tude, plusieurs modèles sont
proposés avec un espace de
stockage différent. Le modè-
le le plus économique propo-
se seulement 16 Go, un espa-
ce qui pourrait s’avérer rapi-
dement insuffisant.

iPhone 6s : 16 Go ne
sont pas adaptés à la

vidéo 4K

Par défaut, l’iPhone 6s est
livré avec un espace de stoc-
kage de seulement 16 Go,
pour un prix qui atteint tout
de même 749 euros. Il faudra
rajouter 110 euros pour la
version 64 Go et 220 euros
pour 128 Go de stockage. Les
16 Go de la version d’entrée
de gamme paraissent bien
peu par rapport à l’usage que

l’on fait des smartphones
aujourd’hui.
Ces nouveaux iPhones sont
équipés d’un capteur photo
capable de filmer en 4K soit
une résolution de 3840 x
2160 pixels. Au final cela
donne des vidéos de très
grande qualité mais qui sont
bien plus lourdes. Ainsi,
selon Apple, 1 minute de
vidéo en 4K pèse environ 375
Mo. Si l’on prend un iPhone

6s de 16 Go vide, qui ne
contient ni vidéo, ni photo, ni
musique, juste le système
d’exploitation qui pèse envi-
ron 3 Go, on ne pourra pas
stocker plus d’une demi-
heure de vidéo en 4K avant
de saturer la mémoire.
Conclusion : en utilisation
normale, il ne faudra pas
compter exploiter à fond la
vidéo 4K sur un iPhone 6s 16
Go et se contenter de vidéos

de quelques minutes seule-
ment.

Baisse des tarifs pour
le iCloud

Désormais doté d’un capteur
photo de 12 mégapixels, les
iPhone 6s et 6s Plus peuvent
prendre des clichés d’une bien
meilleure qualité que leurs
prédécesseurs mais ces images
sont aussi plus lourdes. Là
encore l’espace de stockage de
16 Go du modèle d’entrée de
gamme fait pâle figure. Une
solution est de stocker ses pho-
tos dans le Cloud.
La marque à la pomme à jus-
tement annoncé des baisses de
tarifs pour le iCloud. Pour
0,99 euros par mois les utili-
sateurs auront maintenant
droit à 50 Go contre 20 Go
auparavant. 200 Go coûtent
2,99 euros par mois et pour
9,99 euros par mois Apple
octroi 1 To.

MICROSOFT OFFICE 2016
SERA DISPONIBLE À
PARTIR DU 22
SEPTEMBRE

Disponible en version bêta publique depuis
le mois de mai, Office 2016 dispose désor-
mais d'une date de lancement officielle. La
dernière mouture de la suite bureautique de
Microsoft sera donc disponible à partir du
22 septembre. 
Si vous aviez testé la version bêta de Micro-
soft Office 2016, vous allez désormais pou-
voir acquérir la version finale le 22 sep-
tembre. Cette nouvelle mouture arrive avec
tout un lot de nouveautés et proposera éga-
lement aux utilisateurs abonnés à Office 365
ProPlus de recevoir des mises à jour de
façon moins régulière.

Les nouveautés d’Office 2016

Dans cette dernière version d’Office, le
cloud sera mis à l’honneur, il sera donc pos-
sible d’éditer et de sauvegarder des fichiers
en ligne de façon très simple ce qui permet
de pouvoir y accéder depuis n’importe quel-
le version du programme sur PC ou tablette.
La nouvelle suite bureautique permettra
également l’édition simultanée par plusieurs
utilisateurs depuis la version bureau d’Offi-
ce 2016 ainsi que le partage rapide via One-
Drive. La sécurité des données des utilisa-
teurs n’est pas en reste dans cette nouvelle
mouture qui proposera tout un lot d’applica-
tions dédiées. Office 2016 proposera enfin
un assistant très perfectionné appelé Tell Me
qui vous aidera à utiliser le logiciel.
Outlook bénéficiera de quelques nouveau-

tés comme Clutter, un algorithme qui sera
capable d’analyser la façon dont vous traitez
vos mails afin de les catégoriser par degrés
de priorité. Excel deviendra également plus
puissant dans cette version 2016, il sera
désormais capable de traiter des données
provenant de nombreux services tels que
SAP, Salesforce, Web, Hadoop, etc.
En terme de design, pas de grandes nou-

veautés pour cette version 2016, sauf peut-
être les barres de menus colorés qui feront
leur apparition comme sur la version mobile
de la suite bureautique.

Moins de mises à jour pour 
le abonnés à Office 365 ProPlus

En ce qui concerne les abonnés aux offres
Office 365 ProPlus et Entreprise E3 ou E4,
ils bénéficieront d’une réduction du nombre
des mises à jour de fonctionnalités pour
Office 2016. « Nous comprenons la nécessi-
té de réduire le nombre des améliorations
fonctionnelles sur certains terminaux, en
particulier ceux qui sont utilisés pour [accé-
der à] des solutions métiers critiques. Pour
ces appareils, nous introduisons la possibili-
té de recevoir des mises à jour de fonction-
nalités pas plus de trois fois par an. Entre
ces cycles, nous continuerons à fournir des
mises à jour de sécurité »,  « Les administra-
teurs IT auront la possibilité de définir faci-
lement quel système pourra bénéficier de
mises à jour différées plutôt que du modèle
existant de mises à jour permanentes »,
expliquent Amesh Mansukhani, chef de pro-
duit technique pour Office 365 ProPlus, et
Alistair Speirs, le responsable programme
des opérations de déploiement des produits
Office 365.
Les mises à jour proposées sur une base

mensuelle sont désormais baptisées Current
Branch, elles sont toujours d’actualité mais
ne sont plus imposées. Le modèle d’actuali-
sation Current Branch for Business propose-
ra quant à lui aux clients qui ne souhaitent
pas se mettre à jour tous les mois d’obtenir
3 mises à jours fonctionnelles reparties sur
toute l’année.

Lowiee : le paquet de cigarette connecté
pour vous aider à arrêter

ARRÊTER DE FUMER lorsque l'on est
accroc au tabac n'est pas une chose facile
du tout. Voici Lowiee un paquet de ciga-
rette connecté inventé par une start-up
française pour vous aider à arrêter. 
En France le tabagisme est un vrai pro-
blème de santé publique. Les moyens de
sevrage ne sont pourtant pas ce qui
manque et les sondages révèlent que
70% des fumeurs souhaiteraient au
moins réduire leur consommation de
tabac. Une petite start-up française vient
d’inventer un paquet de cigarette
connecté, le premier du genre, baptisé
Lowiee, pour vous aider à délaisser ce
vice ou au moins mieux contrôler votre
consommation.

Lowie : le premier paquet 
de cigarette connecté

Des méthodes pour arrêter de fumer il en
existe quelques-unes, dernièrement c’est
la cigarette électronique qui fait fureur.
Technologie oblige, aujourd’hui c’est le
paquet de cigarette connecté qui voir le
jour, mis au point par une start-up fran-
çaise. Ce petit boitier en aluminium est
d’une taille comparable à un paquet de
cigarette classique et peut contenir 20

cigarettes. Sa batterie est rechargeable
via son port USB. Il distribuera une par
une vos cigarettes selon la configuration
que vous aurez établi en utilisant l’appli-
cation à laquelle il est relié sur votre
smartphone. Il est équipé d’un lecteur
d’empreinte digitale pour valider la dis-
tribution des cigarettes.
Avec Lowiee, vous allez vous-même

définir vos objectifs en précisant le
nombre de cigarettes que vous souhaitez
fumer par jour, semaine, mois ou encore
en définissant un budget maximum. Si
par exemple l’utilisateur définit qu’il
veut fumer 10 cigarettes par jour, une
fois les 10 distribuées, ce sera terminé, le
capteur d’empreinte digitale devient
inactif, le boitier ne distribuera plus rien
jusqu’au jour suivant. Un bon moyen
pour le fumeur de maîtriser sa consom-
mation.

Des statistiques pour motiver 
le fumeur

Pour arrêter de fumer rien de tel qu’une
volonté de fer mais les statistiques déli-
vrées par l’application liée à Lowiee per-
mettent au fumeur de suivre sa consom-
mation et de voir les bénéfices de ses
efforts. Ainsi il saura combien d’argent il
a économisé, quelle quantité de goudron
on nicotine il n’a pas ingéré par
exemple.
La date de commercialisation de ce petit
appareil n’a pas été dévoilée, ni son prix,
mais c’est un projet très intéressant qui
devrait sans aucun doute trouver son
public.

Apple a dévoilé cette semaine ses nouveaux iPhone6s et 6s Plus. Le modèle d'entrée de gamme
propose 16 Go de stockage, un peu léger pour une utilisation optimale de l'appareil. 

LA DARPA TESTE AVEC SUCCÈS UNE PROTHÈSE DE MAIN REPRODUISANT 
LA SENSATION DU TOUCHER 

LES PROTHÈSES destinées à remplacer
des membres amputés ne cessent de se per-
fectionner, mais il manque encore certaines
fonctions importantes, notamment la sensa-
tion du toucher. La DARPA s'approche du
but, et vient de tester une prothèse de main
qui reproduit efficacement cette sensation.
Les prothèses de main directement reliées
aux nerfs par le biais de capteurs se multi-
plient, et permettent aux personnes ampu-
tées de regagner en autonomie via des
gestes difficiles ou impossibles à réaliser
avec une prothèse traditionnelle. Néan-
moins, un point est aujourd'hui absent : la

restauration du sens du toucher. Il est
cependant essentiel pour assurer une
bonne prise des objets et donner l'impres-
sion aux patients qu'ils disposent d'un
membre à part entière.

Dans cette optique, la DARPA (agence
pour les projets de recherche avancée de
défense) travaille activement sur un modè-
le de prothèse de main, et touche actuelle-
ment au but. Un prototype a été testé sur
un patient de 28 ans, paralysé depuis 10
ans suite à une blessure à la moelle épiniè-
re. Ce dernier a pu sentir physiquement les
doigts de la prothèse grâce à une nouvelle
technologie neurale qui la relie directe-
ment à son cerveau. Il a notamment été
capable d'identifier quels doigts de la pro-
thèse les scientifiques touchaient lors des
expériences.
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SANTÉ DE
BÉBÉ : PÉDIATRE
OU GÉNÉRALISTE ?

80% des enfants sont suivis par
un médecin généraliste. Et
pour nombre de jeunes parents,
le choix de l’un ou de l’autre
est bien souvent dicté par des
considérations... démogra-
phiques ! 
Bien souvent en fait, les
parents n’ont guère le choix.
Les chiffres sont évocateurs.
La France compte en effet 6
300 pédiatres, soit un pour 5
300 enfants alors qu’il y en a
un pour 2 040 enfants dans un
pays comme les Etats-Unis !
Des régions comme le Nord et
l’Est de la France risquent
même bientôt, d’être totale-
ment dépourvues de pédiatres. 
Actuellement seuls 20% des
enfants sont régulièrement sui-
vis par des pédiatres. Et 80%
par des généralistes.Dans
l’idéal, il est préférable de faire
toujours suivre votre enfant par
le même médecin, qu’il soit
généraliste ou pédiatre. 
Il pourra observer plus effica-
cement son évolution staturo-
pondérale au fil des mois. Sans
oublier un point d’importance.
Mieux le médecin connaîtra
l’enfant, et plus il sera à même
de répondre à une demande de
consultation en urgence.

L'atmosphère de Mars se
serait évadée par le haut...

L’ idée que Mars, deux
fois plus petite que
la Terre, fut jadis

plus chaude, humide et bleue
(voire habitable) s’est forgée
peu à peu au cours de ces der-
nières décennies. On l’imagi-
ne volontiers, en effet, recou-
verte, en ces temps reculés, de
vastes océans d’eau liquide où
viennent se déverser des
fleuves et des rivières, ainsi
qu’en témoignent ses pay-
sages creusés de vallées. On
entendrait presque les vagues
se fracasser sur les rochers et
la pluie qui tambourine le
sol… C’est qu’il y a environ 4
milliards d’années, l’atmo-
sphère de la Planète rouge
était vraisemblablement plus
épaisse et dense qu’aujour-
d’hui, argue-t-on. C’est en la
perdant qu’elle est devenue ce
monde aride et hostile observé
actuellement.
Pour expliquer la disparition
de son atmosphère, très riche
en dioxyde de carbone (95 %),
deux possibilités sont invo-
quées (concomitantes) : soit
elle s’est en grande partie
volatilisée dans l’espace, soit
elle s’est majoritairement
réfugiée dans le sol, comme
c’est le cas sur Terre, créant de
fait des dépôts conséquents de
carbonates. C’est cette derniè-
re hypothèse qui avait la
faveur des scientifiques, mais
en consultant les sondages
réalisés par les orbiteurs Mars
Global Surveyor (MGS), Mars
Reconnaissance Orbiter
(MRO) et Mars Odyssey, au
cours de ces dix dernières
années, Christopher Edwards,
chercheur à l’U.S. Geological

Survey (USGS, à Flagstaff,
en Arizona) et sa collègue de
Caltech, Bethany Ehlmann
ont plutôt constaté une faible
présence de gros gisements. «
Le plus grand dépôt de carbo-
nates détient, au maximum,
deux fois plus de carbone
qu’il n’y en a actuellement
dans l’atmosphère de Mars,
explique dans le communi-
qué de presse de la Nasa, la
coauteure de l’étude sur ce
sujet, publiée dans la revue
Geology. Même si vous com-
binez ensemble tous les réser-
voirs de carbone connus, c'est
encore loin d’être suffisant
pour séquestrer l’épaisse
atmosphère qui a été suppo-
sée pour la période où des
rivières coulaient sur la surfa-
ce martienne. »

Mars était-elle plus froide
qu’on ne le pense à la fin
du noachien ?

Les deux chercheurs ont cal-

culé que si, à la fin du noa-
chien (première ère géolo-
gique martienne), l’atmosphè-
re de Mars était beaucoup plus
épaisse — et ainsi favorisait la
présence de l’eau à l’état liqui-
de —, il faudrait au moins 35
gisements de carbonates
comme celui de la région de
Nili Fossae, le plus vaste (à
peu près la taille de l’Arizona)
connu à la surface de Mars,
pour l’enfouir presque tout
entière par ce processus chi-
mique. Même s’il paraît peu
probable que de grands dépôts
se dérobent à la vue des
sondes spatiales, cachées à de
plus grandes profondeurs, les
deux chercheurs estiment que
s’ils existaient, ils ne suffi-
raient toujours pas à expliquer
l’actuelle atmosphère ténue.
Dans ces conditions, il vaut
peut-être mieux examiner la
possibilité qu’elle se soit
enfuie par le haut, dans l’es-
pace, plutôt que par le bas,

via une séquestration de son
ingrédient le plus abondant.
Après tout, « peut-être que
l’atmosphère n’était pas si
épaisse lorsque le réseau de
vallées s’est formé [fin noa-
chien, début de l’hespérien,
NDLR], estime Christopher
Edwards. Au lieu d’être
humide et chaude, Mars était
peut-être froide et humide,
avec une atmosphère déjà
amoindrie. » Pour le géophy-
sicien, il n’était pas nécessai-
re qu’il fasse très chaud, il y a
plus de 3,7 milliards d’an-
nées, pour que les vallées
soient creusées par l’érosion.
« Dans plusieurs endroits, on
pouvait avoir de la neige et de
la glace à la place de la pluie.
Il suffit pour cela d’être au-
dessus du point de congéla-
tion pour que la glace d’eau
fonde et coule occasionnelle-
ment, ce qui ne nécessite pas
beaucoup d’atmosphère »,
précise-t-il.

Grossesse : les phtalates augmenteraient 
le risque de fausse couche

LES PHTALATES, présents dans les emballages plas-
tiques, les produits de beauté et des produits de consom-
mation du quotidien, pourraient augmenter le risque de
fausse couche. C’est ce que suggère une nouvelle étude
inquiétante sur l’impact de ce composé chimique sur la
santé
Une récente étude, au cours de laquelle 300 femmes ont
été suivies, montre qu'il existe un lien entre certains phta-
lates et les fausses couches, surtout pendant la période
allant de cinq à 13 semaines de grossesse. Les états-Unis
ont déjà interdit l'utilisation de six types de phtalates dans
les produits et objets destinés aux enfants mais d'autres
sont toujours ajoutés à la composition de savons, de
shampoings, de revêtements de sol et de peintures. Des
recherches précédentes avaient montré que l'exposition
au long cours à certains phtalates pouvait entraîner des
troubles de santé et des fausses couches sur des animaux
de laboratoire.
Pour mener leurs recherches, des scientifiques ont
demandé des échantillons urinaires à 132 femmes ayant
subi une fausse couche et à 172 autres femmes enceintes
en bonne santé ; toutes les participantes résidaient en

Chine. Leurs données, publiées dans la revue Environ-
mental Science & Technology, associaient de forts taux
de trois phtalates à la perte du fœtus. Même si ces résul-
tats ne sont pas suffisants et que de plus amples
recherches sont nécessaires, il est tout de même conseillé
aux femmes enceintes et à celles qui tentent de concevoir
d'éviter ces trois phtalates :
•le diéthyle phtalate (DEP) ;
•le di-isobutyle phtalate (DiBP) ;

•le di-n-butyle phtalate (DnBP).

Un lien entre phtalates 
et naissances prématurées

En 2013, une autre étude, menée au Women's Hospital de
Boston, aux états-Unis, avait associé les phtalates à la
naissance d'enfants prématurés. Les chercheurs avaient
analysé les urines de 130 femmes qui avaient accouché
avant leur terme pour les comparer à celles de 352 autres
femmes arrivées à terme, qui servaient de groupe témoin.
Les résultats ont montré un fort lien entre les naissances
prématurées et l'exposition aux composants chimiques
précités pendant la grossesse. Les chercheurs avaient noté
que leurs résultats méritaient d'être pris au sérieux et sui-
vis d'actions pour réduire l'exposition au phtalate chez la
femme enceinte à travers le pays.
Le principal auteur de cette étude, Kelly K. Ferguson, de
l'University of Michigan School of Public Health, a pour-
suivi ses recherches en 2014 et est arrivée à la conclusion
que ces produits causaient aussi du stress oxydatif
capable d'endommager l'ADN et certains lipides.

En consultant les données spectrales de trois sondes spatiales en orbite autour de Mars, deux
chercheurs ont constaté que les grands dépôts de carbonates sont peu nombreux. Ils en déduisent
que l’atmosphère s’est enfuie, pour une grande part, par le haut. Peut-être même était-elle moins

épaisse qu’on ne l’imaginait.
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L'État est-il défaillant ?
Dans le domaine, énergétique il faut des
normes fixant les conditions optimales d'uti-
lisation des équipements électriques Même
le domaine des voitures aussi. En Europe ,
les véhicules qui consomment plus de 120
grammes de CO2 au kilomètre seront gra-
duellement interdites d'ici 2020. En Algérie,
la moyenne est de 145 grammes pour les
véhicules qui rentrent. C'est-à-dire qu'on
perd 20% d'énergie d'essence pour rien.
Qu'est-ce qui empêche l'Etat de dire aux
concessionnaires dans le cadre d'une concer-
tation qu'à partir de 2016, ne seront admis
que les véhicules consommant moins de 120
grammes ? Ce qui permettra de réduire la
pollution et de répondre aux normes interna-
tionales.
L'institution de la carte-carburant est indis-
pensable  pour une meilleure maîtrise de la
consommation, la lutte contre la contreban-
de. On n'innove pas concernant la carte-car-
burant. Les égyptiens l'ont déjà mise en
place. En égypte, la carte à puce sert à se
nourrir, à l'énergie, à faire des achats. Elle
indique ce à quoi vous avez droit pour le
mois. Si vous ne le consommez pas, vous
pouvez en faire ce que vous voulez. A titre
d'exemple, nous avons voulu aller plus loin.
Le modèle élaboré par des élèves ingénieurs
de l'Ecole polytechnique prend en charge
l'analyse historique et établit différents scé-
narios. C'est de dire quelle est la consomma-
tion moyenne de chacun, ce que l'Etat peut
lui donner en termes de subventions. On a
noté que l'Algérien consomme en moyenne
20 000 km par an en carburant. Avec 7 litres
aux 100 km, pour une voiture qui roule nor-
malement, cela représente une consomma-
tion de 1 200 litres d'essence (1 tonne d'es-
sence), soit une tonne de pétrole. Vos 1 200
litres, l'Etat vous les fait payer à un prix
administré qui est dérisoire, 25 à 30 dinars.
L'Etat garantit au possesseur d'un véhicle
environ cette tonne d'essence à un prix admi-
nistré avec la carte-carburant. Elle équivaut
à 30 000 dinars ou 36 000 dinars pour une
consommation de 1 200 litres dans l'année.
Cette somme représente environ 5% du bud-
get. Comme une carte bancaire, elle détermi-
nera le niveau de consommation et sera
octroyée pour une année. Si vous ne le
dépassez pas, vous pourrez reporter le res-
tant. Mais si vous le dépassez, si vous épui-
sez votre quota, vous payerez l'essence à un
prix différent, de 20 à 30% plus élevé au
départ. Toutefois, certaines niches (taxis,
transporteurs en commun…) doivent être
protégées et ne seront concernées par la
carte-carburant que pour 100 000 km.
Pour un parc de 6 millions de véhicules, et
donc 6 millions de tonnes à un prix subven-
tionné, le reste de la consommation sera au
prix réel. Dans la mesure où l'Algérie
consomme quelque 14 millions de tonnes
d'essence, les 8 millions restants seront dis-
tribués à un prix qui se rapprochera, graduel-
lement, du prix réel. Il faudra commencer
par mettre en place une politique progressive
qui s'étale sur 15 ans, de telle façon à arriver
au prix réel (80 dinars le litre). Nous pour-
rions commencer dans un premier temps à
nous aligner sur la tarification de nos voisins
qui n'ont pas les mêmes moyens que nous
mais qui payent les carburants 4 à 7 fois plus
cher que nous. Notez qu'en 2013, nous avons
importé pour 3,5 milliards de dollars de car-
burant dont une grande partie a servi à
«aider» nos voisins. Avec un prix à la pompe

de 80 dinars, la fuite sera minime ou nulle.

La transition énergétique vers 
le développement durable

La transition énergétique, c'est en gros la
rationalisation de la consommation pour
arriver encore une fois à consommer d'une
façon optimale une ressource de plus en plus
rare. Il n'y a pas que la mise en place de la
carte. Il y a aussi la question des vignettes
automobiles. Actuellement, nous observons
que le différentiel entre les vignettes est
assez faible, variant de 1 à 4 selon le type de
véhicules alors que c'est un rapport de 1 à 20
en fonction du coût de l'automobile. A ce
titre, il va falloir arriver à trouver une
indexation de la vignette sur le coût du véhi-
cule. Nous devons peut-être, dans le même
ordre, octroyer une vignette verte gratuite
pour les véhicules roulant au sirghaz. La
question concerne également le diesel. C'est
une horreur du point de vue santé.
En Algérie, le diesel algérien est très pol-
luant (800 ppm de particules dangereuses)
alors qu'en Europe, la norme Euro 5 est de 5
ppm. Les Algériens par la force des choses
peuvent être malades. Il y a un coût réel
pour la santé (asthmes, maladies cardiovas-
culaires, problèmes respiratoires). Pour
inverser graduellement la tendance, le parc
automobile qui est diésélisé à 78%, il est
nécessaire de diminuer la consommation de
carburant gasoil. Il s'agira de même d'ali-
gner le prix du diesel sur celui de l'essence à
un niveau que l'Etat décidera, de l'ordre de
30 dinars par exemple, et continuera à sup-
porter, et de faire en sorte de rendre le sir-
ghaz attractif à 10 dinars et permettre au
citoyen aidé par l'Etat d'installer un disposi-
tif de sirghaz à un prix raisonnable. L'Etat
aura de ce fait à économiser de l'essence ou
du gasoil qui sera disponible pour l'exporta-
tion ou encore mieux, à laisser dans le sous-
sol, tant il est vrai, comme je n'arrête pas de
le marteler aux élèves ingénieurs de l'Ecole,
« notre meilleure banque est notre sous-sol ».
Le citoyen adhérera si nous lui expliquons
que l'Etat ne peut aider tout le monde mais
continuera de soutenir les citoyens à faible
pouvoir d'achat. Il faut y aller graduellement
au prix réel, ne pas brusquer mais il faut
expliquer. Il faut de la pédagogie. Si vous
expliquez bien, posément, que le prix de
l'essence ne restera pas à 25 dinars mais
rejoindra le prix réel, et que la protection
des classes laborieuses sera maintenue, il n'y
aura pas de risque. Ça marchera. C'est la
même chose pour l'électricité et l'eau, il faut
revoir les tarifs mais avec pédagogie. Il faut
éduquer notre nation, en matière de déve-
loppement durable, et ça commence à l'éco-
le. Il faut former l'éco-citoyen de demain.
Revoir les tarifs, avec préparation. Celui qui
veut consommer davantage, on ne le lui

interdit pas. Ce n'est pas du rationnement
mais de la rationalisation. La rationalisation,
c'est consommer mieux en consommant
moins. Vous consommez plus, soit, mais il
faudra payer. Il s'agit également d'acheter
des véhicules qui consomment moins
d'énergie, de favoriser les transports en
commun, le covoiturage. C'est une stratégie
d'ensemble.
Il y aura un moment où les prix administrés
rejoindront le prix réel. Mais il ne faut pas
attendre qu'il ne reste plus de pétrole ! Rap-
pelons que les carburants sont subvention-
nés à hauteur de 10 milliards de dollars.
Décider l'arrêt de la politique de subven-
tions ? C'est une question de pédagogie. Le
meilleur gisement d'énergie réside dans
l'économie d'énergie, dans la rationalisation
de la consommation. Sur 40 millions de
tonnes de pétrole qu'on consomme annuelle-
ment, une moyenne de 10 millions de tonnes
sous différentes formes (essence, gasoil,
électricité, gaz naturel...) est gâchée. C'est
ce qu'il faut expliquer aux Algériens. On va
demander à chacun de la sobriété. Nous lui
demandons de ne pas gaspiller, de consom-
mer de manière rationnelle.
Le problème est qu'on ne parle pas de déve-
loppement durable, on ne parle que de ce
qu'on va manger. Je plains les futures géné-
rations. En 2030, le paysage énergétique de
l'Algérie va changer. L'énergie ne sera plus
le facteur déterminant. Or, la transition, c'est
faire durer, développer les énergies renouve-
lables à marche forcée. Au-delà du solaire,
de l'éolien, nous avons 250 sources d'énergie
géothermique recensées mais on ne fait rien
ou si peu ! Or, il serait opportun de valoriser
ces sources. Ce qui permettra de ne plus
avoir besoin d'utiliser le gaz naturel pour la
génération d'énergie. Mais aussi créer des
niches d'activité pour les jeunes. Autre
opportunité, l'installation de chauffe-eaux
solaires (CES). Dans la mesure où un appar-
tement consomme une tonne de pétrole, l'im-
plantation de CES permettra un gain d'éner-
gie fossile. Alors que plus de 100 000 chauf-
fe-eaux solaires sont installés en Tunisie, il
n'y en a pas une centaine ici en Algérie. Or,
l'utilisation des CES peut contribuer au
développement d'une industrie du chauffage
thermique, l'Etat pouvant aider les promo-
teurs. Nonobstant le problème du coût, il
faut créer de la richesse, voire créer une
Ansej de l'intelligence. Certes, des disposi-
tifs d'encouragement à l'utilisation du GPL,
de Sirghaz ont été initiés mais ils manquent,
cependant, de souffle. L'Etat devrait donner
l'exemple, concernant la gestion de son parc
véhicules. C'est toute une vision. Mais à
chaque fois, il y a un problème de pédago-
gie. Quand vous expliquez de cette manière
aux Algériens, le peuple va adhérer, il sera
même imaginatif.

Mise en œuvre cette stratégie

La stratégie énergétique, voire la transition
énergétique vers un développement durable
n'est pas l'affaire du ministère de l'Energie.
C'est l'affaire de tout le monde. Chaque
département ministériel est concerné. Cha-
cun doit se sentir concerné. Même les partis
politiques doivent aussi s'emparer de cette
cause nationale qui concerne l'avenir du
pays. La société civile aussi. Il faut, à vrai
dire, un consensus dans le pays sur les
grands problèmes, et donc il eût été normal
que l'on consulte. Il va falloir mettre tout le
monde autour d'une table pour leur expli-
quer la stratégie énergétique. C'est une
vision nouvelle qui, si elle est bien expli-
quée, sera féconde. Cela permettra de créer
un lien entre les pouvoirs publics et la socié-
té civile. Mais il faut informer. Expliquer, de
manière pédagogique. Il faudra faire de la
publicité dans les médias, expliquer par des
spots bien faits. Faire comprendre la nature
de l'enjeu : la situation actuelle et le risque
que si on continue comme ça, c'est le chaos
dont on ne veut pas pour notre patrie. Il
s'agit d'œuvrer à convaincre et non à
contraindre. Je pense qu'il n'est jamais trop
tard pour bien faire.
De mon point de vue, le Conseil national de
l'énergie érigé sous la présidence précédente
est une instance consultative sur ce que
devraient être les grandes lignes d'une stra-
tégie énergétique dynamique, évolutive et
qui s'adapte constamment à la réalité mon-
diale de la disponibilité, de la psychologie
des grands acteurs de l'énergie. La vocation
de cette instance est d'agir en vue d'optimi-
ser la ressource énergétique et assurer une
transition énergétique vers le développe-
ment durable qui permettrait de garantir un
avenir acceptable aux générations futures.
C'est de mon point de vue une boussole qui
guide le pays. Ce ne sont donc pas des fonc-
tionnaires qui «fonctionnent» épisodique-
ment, mais un immense think tank qui réflé-
chit constamment et qui avertit le gouverne-
ment périodiquement sur les enjeux et les
défis pour le pays. Son utilité technique
scientifique économique est indiscutable.
Son opportunité politique est un autre débat
qui n'a rien à voir avec l'avenir du pays.
L'heure est grave. Il est nécessaire de ne pas
perdre de temps. Tous les départements
ministériels sont concernés par cette transi-
tion énergétique vers le développement
durable pour pouvoir laisser un viatique aux
générations qui seront là en 2030. La straté-
gie énergétique devra déboucher sur un
«bouquet énergétique» dans lequel chaque
énergie sera exploitée rationnellement, y
compris le gaz de schiste si d'ici là la tech-
nologie devient mature, respectueuse de
l'environnement et ne compromettra pas le
capital humain, faunesque et floral au Saha-
ra. L'école aura un rôle à jouer en formant
l'éco-citoyen  de demain au lieu de l'ego-
citoyen actuel, en mettant en place un bac-
calauréat du développement durable. L'uni-
versité devra s'approprier les métiers
féconds du développement durable. Le com-
merce, par une mise en place de normes
d'économies d'énergie notamment pour les
appareils électroménagers, est en première
ligne dans les achats.  Ce plan Marshall ne
peut réussir que si tout le monde s'y met.
Nous n'avons pas le choix, l'avenir du pays
est à ce prix. 
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Il faut passer de l'ébriété énergétique 
à la sobriété énergétique

En matière de consommation énergétique, « si nous ne faisons pas attention, nous serons déstabilisés », à terme. L'Algérie « manque
de visibilité concernant la transition énergétique que nous devons mettre en place » . Plus que jamais nous devons passer d'un

modèle d'« ébriété » énergétique fruit d'une consommation débridée à celui vertueux d'une « sobriété » énergétique fondement d'un
développement durable harmonieux qui permet à chacun de bien vivre sans excès.



Le jeuNe iNDépeNDaNt # 5274 Du maRDi 15 septembRe 2015

www.jeune-
independant.net

fondé le 28 mars
1990

QUOTIDIEN
NATIONAL
D’INFORMATION
maison de la
presse
tahar-Djaout
1, rue bachir-attar,
place du 1er-mai
16016 alger
tél. :
(021) 67.07.48/49
(021) 67.15.45
(021) 67.31.83
(070 25.19.19
fax :
(021) 67.07.46

*****
edité par la saRL
groupe presse et
communication au
capital de
9 764 000 Da

*****
Gérant

aLi mecheRi
Directeur 

de la publication 
amiNe aLouache
direction@jeune-
independant.net

*****
Directeur

de la Rédaction
bouDjeDRi tahaR

(kameL maNsaRi)

*****
IMPRESSION

centre : sia
ouest : sio
est : sie
simpRaL

******
FLASHAGE

centre, est : Lji
******

DIFFUSION
centre : ciDp.
ouest : seDoR.
est : eurl kDp

******
PUBLICITÉ

Régie pub ji
Tél. : (021)
66.26.13
Fax : (021)
66.06.10
pub@jeune-
independant.net

CONTACTEZ
AUSSI
ANEP

1 rue Pasteur,
Alger
Tél. : 021 73 76 78 
021 73 71 28
021 73 30 43
Fax : 021 73 95 59

******
BUREAUX

RÉGIONAUX
• annaba

3, rue ibn
khaldoun, annaba
Mob. : 
(0662) 18.41.81
Fax :
(038) 80.20.36

• tizi ouzou
6, rue capitaine
si abdallah
15 000
tizi ouzou
Tél. :
(026) 22.95.62
Fax :
(026) 22.95.62

• constantine
maison de la
persse ahmed
taâkoucht,
constantine
Tél-Fax :
(031) 66.32.64

• bejaïa
bejaïa : centre
commercial
sabRachou,
quartier sghir
bureau N°10
N° Tél : 
034-12-66-21
Email :
ljibejaia@yahoo.fr

• tipasa
b.p. 66-a
42 000 tipasa
Tél. : 
(024) 43.60.26

ANNONCES CLASSéES

Le Forfait + 
*uNe petite aNNoNce De 4 LigNes DoNt chacuNe compReNDRait - 26 sigNes (espace compRis)

à 200 DA 

© 1990-2015
Jeune-Indépendant. Tous

droits réservés.
Reproduction partielle ou
totale, par quelque procédé
que ce soit, interdite sans
autorisation expresse de la

Direction.
Les documents remis,

envoyés ou
électroniquement transmis
au journal ne sont pas

retournés et ne peuvent faire
l'objet d'aucune réclamation,
sauf accord écrit préalable.

L’ANNONCE
18

Jeune homme licencié en science
politique cherche emploi, sérieux et
dynamique, ayant expérience. Tél. :
(0560) 31.47.11.

J.F., 24 ans, licence en droit,
sérieuse et dynamique
cherche emploi dans le
domaine ou autres. Tél.
0561.92.15.91.

J. H., architecte avec expérien-
ce maîtrise logiciel de dessin
2D 3D cherche emploi en sous-
traitance  avec Bet, ou en suivi
de chantier.
Tél. : (0773) 51.40.25
Email : aminsami82@yahoo.fr

J.H., 34 ans superviseur HSE,
cherche emploi dans une société
nationale ou privée ou étrangère.
Tél. : (0782) 54.09.72 / (0558)
39.96.59.

J. H., 25 ans, maîtrise l’outil infor-
matique, ayant un diplôme «Agent
technique en informatique », exp 6
ans. Ayant exercé les métiers d’in-
fographe, de photographe pendant
5 ans et agent de saisie de dans un
cybercafé. Tél. : (0561) 26.55.55

J. F., licenciée en sciences juri-
diques et administratives, ayant
le certificat d'aptitude à la pro-
fession d'avocat (CAPA), 5 ans
d’expérience dans le domaine
administratif. Cherche travail
dans le domaine ou autre.
Tél., (0664) 52.12.40.

J. H. 38 ans cherche travail comme
chauffeur avec son véhicule,
ALGER. 
Tél. (0550)45.82.26

J. H., ingénieur  d’état en planifica-
tion et statistique, expérience dans
la planification et le suivi des pro-
jets, attestation de maîtrise Ms Pro-
ject, , SPSS et XL stat, dégagé vis-
à-vis du service nationale.
Tél. : (0553) 63.53.37

H. 41 ans, chauffeur catégoré léger,
éxpérimenté, cherche emploi dans
société publique ou étrangère,
Alger et ses environs.
Tél. (0560) 72.67.07

J. H., âgée de 24 ans, titulaire
d’une licence en sciences de
gestion, option finance cherche
un emploi dans le domaine.
Tél. : (0550) 71.01.18

Menuisier maîtrisant le travail sur
bois, vernissage et autres, cherche
emploi à temps plein ou à mi-temps
pour villas ou appartements ou autres.
Tél. : (0773) 03.55.91

J.F., 23 ans, licencier en psychologie
chimique, 6 mois de stage pratique au
sein de l’hôpital Mustapha, un mois
de stage mémoire à CPMC centre
Pierre Marie Curie. Elément sérieux
et ambitieux, bonne condition phy-
sique, maîtrise l’outil informatique. 
Télé. : (0551) 12.48.14.

J. H., 35 ans, licence en finance +
tech en informatique, exp 2 ans,
assistant administratif principal au
ministère + 03 ans chargé de
recouvrement. Tél. (0664) 25.96.12

Dame cherche emploi comme
garde-malade, Alger
Tél : (0560).30.08.96

J. H., cherche emploi comme récep-
tionniste ou gérant de restaurant.
Tél. : (0795) 97.58.41.

Jeune fille, licenciée en interprétariat
et traduction (arabe, français, anglais)
8 ans d’expérience. Cherche emploi
dans une société étatique ou privée.
Tél. (0776) 01.25.27

H âgé de 43 ans, marié avec 02
enfants, sérieux, cherche
emploi comme chauffeur dans
une entreprise nationale ou
multinationale, expérimenté et
bonne présentation.
Contacter : (0560).72.67.07

H. 50 ans, BEB, cherche
emploi comme gérant de com-
merce ou équivalant 
Tél : (0541).89.99.37

JF ing d’etat en Informatique
avrc experiences cherche emploi
dans le domaine ou autre
Tél : 0794 36 64 09

Homme retraité, sérieux, ponc-
tuel, dynamique, cherche
emploi chauffeur poids léger
«B», agent de bureau, agent de
sécurité, réceptionniste, gardien,
ou autre domaine libre de suite. 
Tél. : (0790) 62.40.19

EMPLOI DEMANDES

Offre d’emploi

Atelier de confection  située à
Bab Ezzouar cherche des cou-
turières et des surjeteuses qua-
lifiées 
tél : (0553).66.48.04 

Location
Location d’un bloc de bureaux +1000m2,

plus parking de 800m2.
Situé sur l’autoroute Z.I. Oued Smar 

à 5 minutes de l’Aéroport.
Convient pour banque ou firme étrangère.

Intermédiaires s’abstenir.

Contact : 0770 25 19 03

Villa
Vends villa R+1, 2 façades, 2

accès, superficie 250 m², RDC
150 m², 2F2, 2 garages + jardin,
1er étage 189 m², grand salon,
cuisine, 4 pièces, salle de bain,
terrasse (une chambre), à Beni

Messous Sidi Youcef.

Tél. (0560) 69.59.54

Société SHRL
ALDZ ALGERIE

Cherche comptable (femme),
moins 40 ans, un déclarant 

de douane (homme) expérience
plus de 03 ans.

Tél. (0553) 58.89.97 

Villa 
Vends villa coloniale, 1050 M2 acte

notarié, livret foncier, située les Sources,
Bir Mourad Raïs.

Tél. (0661) 59.51.07

Duplex
Vends duplex résidence Les Jasmins à

Sidi Mnif, Zéralda.
200 m², entrée et garage personnels.

Prix : 13 millions le m².

Tél. (0661) 69.36.30

Villa
Vends villa R+1, résidence La

Roseraie à Ouled Fayet – Alger
160 m² bâtis/422 m² Prix : 7,5 M

Tél. (0661) 69.36.30
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Cherche un crédit
du 1 ou sans 

intérêt 

Tél : (0777).12.61.94
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5 conseils alimentaires pour votre
peau, vos cheveux et vos ongles 

Les ingrédients:

• 4 aubergines moyennes
• 4 tomates pelées
• 200 gr de viande hachée 
• 1/2 oignon
• 2 gousses d’ail
• 3 c a soupe d’huile
• quelque brin de persil haché
• 1 c a soupe de concentré de tomate
• sel, poivre noir, et une pincée de
coriandre en poudre.

méthode de préparation:

1.lavez puis coupez les extrémités des
aubergines.
2.Pelez la peau en bandes une fois sur
deux, et faire une fente au milieu.
3.saupoudrez de sel, et laissez égoutter
dans une passoire, pendant presque 30
min, elles vont dégorger un peu d’eau.
4.essuyez avec du papier absorbant, et
passer un peu d’huile autour.
5.les couvrir avec du papier aluminium,

en papillotes.
6.faire cuire au four pendant .
7.préparez la farce, dans une poêle
mettre un peu d’huile  et cuire l’oignon
coupé finement jusqu’a ce qu’il devient
translucide.
8.ajoutez la viande hachée, cuire bien
puis ajoutez le persil haché, salez et poi-
vrez selon votre gout.
9.préparez entre temps une sauce tomate,
en faisant cuire la tomate coupée en des,
dans un peu d’huile, ajoutez l’ail écrasé,
salez et poivrez, et laissez bien cuire jus-
qu’a réduction d’eau.
10.Dans un plat allant au four mettre la
sauce tomate. puis poser les aubergines
et les farcir avec la viande hachée.
11.faire gratiner presque 15 min au four
préchauffé a 180°C

aubergines 
farcies

-La viande :

Peau, cheveux et ongles sont principale-
ment constitués de kératine qui est une
protéine, il faut donc veiller à consom-
mer suffisamment de protéines de bonne
qualité, riches en acides aminés soufrés
que l’on retrouve surtout dans la viande.
Celle-ci contient également du fer, or il
est indispensable à l’oxygénation des
tissus et notamment des racines des che-
veux. Les femmes anémiées perdent
plus leurs cheveux.

-Les poissons gras :

Il est important d’apporter suffisamment
d’acides gras essentiels, car ils rentrent
dans la composition de la membrane des
cellules. Mais pensez aussi aux avocats
et aux huiles végétales (olive, colza,
noix notamment). Tous ces aliments
contiennent également beaucoup de
vitamine E qui est un puissant anti oxy-
dant.

-Les fruits oléagineux (amandes, noix,
noisettes, etc.) : riches en vitamine E
aussi, en acides gras essentiels, et en
minéraux et oligo-éléments comme le

zinc qui facilite la cicatrisation.

-Les fruits et légumes : riches en anti
oxydants dont l’un des rôles est de pro-
téger les cellules des agressions exté-
rieures. Egalement bien pourvus en
indispensables vitamines, minéraux et
oligo-éléments. Légume star : la carotte,
le plus riche en bêtacarotène qui stimule
la production de mélanine qui donne sa
couleur à la peau.

-L’eau évidemment ! Inutile de se tarti-
ner de crème hydratante si vous êtes
déshydratée et desséchée de l’intérieur !

ingrédients 

• 1 kg de semoule
• 500 gr de beurre fondu 
• 1verre d'eau de fleur d'orange +eau 
• 1 c.a soupe de vanille 
pour le sérop de kalb louz

• 1 l d'eau
• 500 gr de sucre cristellisé 
prépataion de la pate

• la préparation de lapate de qalbe louz
est tré facil 
• laville de la cuisson ,mélanger la
semoule,le sucre cristellisé ,le beurre,la
vanille et l'eau de fleaurs doranger.
préparation de serop

• mettre a cuire l'eau et le sucre cristelli-
sé de maniere a obtenir un liquide pas
tro épais .
• sur un plat bien beurré disposer la pate

,puis la farce puis la pate .
• décorer avec des 1/2 amandes
• mettre a cuire a four moyenne 30 mn
jusqu'a ce que lasurface obtienne une
coulleur dorée allant vers le marron.
• sortir du four et arroser de sirop
,remettere au four étient pour que le
sirop soit bien absorber et qu'on puisse
facilement couper la pate .
• prsenter kalb louz dans des caissettes .

kalb louz 

uN sPrAy MIrAcuLeux
quI dÉfroIsse vos 

vêteMeNts sANs PAsser
PAr Le rePAssAge

Au lieu de vous encombrez de fer à
repasser, préparez ce spray simple et
rapide et votre tenue semblera juste sor-
tie de chez le pressing.

* Mélangez ces ingrédients (1 cuillère à
soupe d'assouplissant,1 cuillère à soupe
de vinaigre, 400ml d'eau distillée et Un

vaporisateur vide)  et versez-les dans un
vaporisateur.  
Vaporisez le vêtement froissé, l’aplatir
avec vos mains, et laissez-le sécher sur
un cintre quelques instants.

Voici pourquoi vous
ne devez plus boire de café
quand il fait trop chaud !

Qui pourrait se passer du café le
matin, été comme hiver? Pourtant le
café chaud qu’on adore est à éviter
quand il fait plus de 30 degrés dehors.
Voici pourquoi.

-Café provoque l'insomnie, en plus de
la chaleur. Pour bien dormir évitez –le.
-La caféine élève la tension et accéléré
le rythme cardiaque, puis un effet de
rechute est à craindre après quelques
temps. A la longue ça peut provoquer
des crises cardiaques  et des AVC.
-Le café déshydrate la peau de visage et
accentue les rides.
-Le café déshydrate le corps en le
vidant de tous ses liquides, sueurs et est
très diurétique.
-Le café stimule la sécrétion d'hor-
mones de stress - adrénaline et le corti-
sol, ce qui peut augmenter les symp-
tômes d'anxiété et de conduire à l’hy-
poglycémie.
Si vous  accro du café et vous ne pouvez
pas imaginer vivre sans lui, ou si vous
voulez arrêter de fumer progressivement,
alors il suffit de boire une tasse de café le

matin, mais sans lait et le sucre

uNe iDée géNiaLe pouR
gaRDeR votRe saLaDe
iNtacte au fRigo pLus
LoNgtemps

Voici une astuce pour rallonger un peu
son séjour au frais.
Il suffit juste d’un sachet de congélation,
et de feuilles da sopalin pour absorber
l’humidité.

1. lavez la salade, et faites-lui 3 tours
d’essoreuse.
2. laissez-la reposer sur des feuilles de
sopalin
3. Une fois bien égouttée, enveloppez
la dans des feuilles de sopalin.
4 .Mettez votre salade dans un sac de
congélation hermétique :un ziplock .
5. Fermez et mettez-la au réfrigérateur.
Vous la retrouverez dans quelques jours
fraiche et croquante !

Contour de l'oeil et astuces
anti cernes 
contourS deS
Yeux Le contour
de l’oeil, dont la
peau est cinq fois
plus fine que le
reste du visage,
marque et se
relâche rapidement. Un matin au réveil,
les ridules se sont installées… Retardez le
processus en hydratant le contour des
yeux chaque matin. Mais n’attendez pas
qu’il soit trop tard : commencez à 20 ans !
Et n’oubliez pas que le soleil et le tabac sont
les ennemis n°1 de cette peau hyper fragile.

SoinS anti cerneS Les cernes sont
dus à une déficience de la circulation du
contour de l'oeil, qui entraîne une hyper-
pigmentation des vaisseaux sanguins et
une coloration bleutée. Pour les atténuer,
il faut drainer et freiner la montée de la
mélanine. Utilisez des soins éclaircis-
sants, à appliquer en tapotant.

LeS pLanteS d’intérieur
Qui puriFient L’air de

VoS maiSonS en 6 HeureS

Non seulement
elles décorent,
enrichissent
notre atmosphère
en oxygène, mais
en plus elles net-
toient l’air
ambiant.
Voici donc les 6
plantes puri-
fiantes que vous
devez avoir chez
vous :

1. L’aloès : il absorbe de grandes quantités
de dioxyde de carbone, monoxyde de carbo-
ne et formaldéhyde .Il restaure  aussi de
l’oxygène.
2. le Ficus (Ficus Elastica) :Très facile à

entretenir cette plante d’intérieur nécessite
peu de lumière très efficace quand il vient à
nettoyer l'air de formaldéhyde. Cependant,
vous devez d'être très prudent, surtout si
vous avez des petits enfants ou des animaux.
Les feuilles peuvent être toxiques.
3. Le lierre : Il nettoie en 6heures 60%des

toxines, et 58%de particules volatiles issues
de matières fécales

4. La plante araignée (Chlorophytum
comosum): il permet d'éliminer les toxines
de l'air tels que le formaldéhyde, le styrène
et l'oxyde de carbone, ainsi que des parti-
cules de gasoil. Un plant de chlorophytum
peut nettoyer200m carrés efficacement.
5. La sansevière à 3 bandes : (Sansevieria

trifasciata "Laurentii") :elle est excellente
pour la chambre à coucher car elle produit
beaucoup d’oxygène.
6. Lis de la paix (Spathiphyllum "Mauna

Loa") : 3à4 plants de lis suffisent à nettoyer
un espace de 80mètre carrés.
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HoriZontaLement 
1. Engloutir - 2. Religieuse - Pour ici - 3. Parent du Prophète
- Première grecque - 4. Du tarin - 5. Verres - Dieu du Ton-
nerre - 6. Poisson rouge - Fils arabe - 7. Cavalier - Alcool -
8. Bouquiné - Domestiques - 9. Il s'y trouve plus d'une dune
- Tractée - 10. Tait - Deuxième sous sol - 11. Aplatie - 12.
Refuser de passer à table - Irlande poétique - 13. Sondées -
Article défini.

VerticaLement
1. Dissémination - 2. Onde d'Afrique - On l'a dans le nez -
Organisme américain - 3. Faux-semblants - Petit suidé - 4.
Terme de choix - Champion - Petit récepteur - Etang - 5.
Employas - Niaises - 6. Raconte - Mises en couches
superposées - 7. Sauter à l'eau - Fin de verbe - 8. Garnir
l'hameçon - Question de test - Pour le tiers - 9. Passages
salés - Professa.

HoriZontaLement

CAMBRIOLE
OXYDE - SIC 
REG - NATTA 
D - ARDU - UR
ELLE - SCAT 
LUE - OTAN - 
ASSUME - IO
ST - SERPES
- ROULEE - M

VERSE - RHO
ERS - TALUS
N - ENTIERE
DECUES - ES
VerticaLement 

CORDELAS -
VEND
AXE - LUSTRER 
- E
MYGALES -

ORSEC
BD - RE - USUS -
NU
REND - OMELE
TTE
I - AUTSTERE 
- AIS
OST - CA - PERLE
- LITUANIE -
HURE ECART
- OSMOSES

SoLution n° 1804

mots croisés 9/13 n° 1805

mots croisés 9/9 n° 1805

1

1
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7

8

9

2 3 4 5 6 7 8 9

7 2 5

3 9 7

1 7 8 4 3

4 5

3 6

7 9

8 2 9 4 7

7 5 4

1 6 9

3 5 8 7 6 2 9 1 4

1 2 4 5 9 8 3 7 6

9 6 7 1 3 4 2 5 8

5 3 9 8 1 7 6 4 2

7 1 6 2 4 9 8 3 5

4 8 2 6 5 3 1 9 7

2 9 1 4 7 6 5 8 3

6 7 3 9 8 5 4 2 1

8 4 5 3 2 1 7 6 9

HoriZontaLement 
1. Crustacés terrestres - 2. Raccommodée - 3. Traité stratégique - Vin italien -
4. Bande de malfrats - Cité biblique - 5. Belle nordique - 6. En matière de -
Acquis - Il scrute les gorges - 7. Coupé court - Liquide vital - 8. Enervement -
9. Eparpillas - Tamis.
VerticaLement
1. Métisseras - 2. Balle à rejouer - Fonction - 3. Monnaie d'échange - Oncle des
Etats-Unis - 4. Soupe ou purée - Pulsions - 5. Devant le numéro - Contractées - 6.
Bougé -  La matinée - 7. Guides de mines - Etables - 8. Assassiner - Mot de
môme - 9. Partie du jour - Parcelles.

HoriZontaLement

ALIMENTER
NOM - DEVIE
OTARIE - DO
R - MAT - HEP
ME - DEDIRE
ABHORRE - R
LAIT - URGE
EH - ERE - RE
SIC - USEES

VerticaLement

ANORMALES
LOT - EBAHI
IMAM - HI - C
M - RADOTE - 
EDITER - RU
NEE - DRUES
TV - HIER - E
EIDER - GRE
REOPEREES

SoLution 
n°1804
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Mots fléchés n° 1805

Jeunes vierges

Loutre de mer

Sanctionné

Fin de verbe

Polir

Particule

Général US

Le premier

Temple égyptien

Aperçu

Résider

Rameuse

Décédée

Avant la matière

Valide 

Câble marin

Privés

Malchance

Changera

Réfléchi

Utilité

Pas des masses

Marches

Pensée chinoise

Transpira

Rêveur

Réserve de lait

Fixa 

En ville

Parc pour animaux

Fleuve d'Afrique

Bleu

Mèche

Tente 

Système de fossés

Plante

Tarin

Tantale

Bat le roi

SoLution motS FLecHeS n° 1804

- PALMURE
PAROI - AN
EVENTS - E
RING - TUE

FLEUVES - 
IL - ECRIT
DORS - INO
ENA - ALEP 

M - SOIE - I
ETEND - NO
NON - AMEN
TITI - NOS

VerticalementHorizontalement

- PERFIDEMENT
PAVILLON - TOI
ARENE - RASENT
LONGUES - ON - I

MIT - VC - AIDA - 
U - STERILE - MN
RA - USINE - NEO
ENEE - TOPIONS
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Pour jouer 
au Soduku

- Placer un chiffre de 1 à 9
dans chaque case vide
-Chaque ligne, chaque
colonne et chaque carré 
de neuf cases, délimité 
par un trait plus gras,
doivent contenir les chiffres
de 1 à 9
-Chaque chiffre ne doit
apparaître qu'une fois dans
la ligne, la colonne 
et la région
Le total des chiffres 
de chaque région doit 
être égal à 45
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6
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9

10

11

12

13

2 3 4 5 6 7 8 9

HoriZontaLement 
1. Détériorées - 2. Fait quitter en masse - Pascal - 3. Détester
- Possessif - 4. Partir - Article défini - 5. Fête au village - Pois-
sons - 6. Enduisit d'une préparation colorée - 7. Situées sur le
côté - 8. Un tiers - Musette - En les - 9. Récipient de labo -
Ensemble de la production d'une vigne - 10. Mèches rebelles
- Mettre ensemble - 11. Récipient en verre - 12. Singe d'Amé-
rique - Brillé - 13. Mémorisa - Crèvent l'écran.

VerticaLement
1. Réinséreras - 2. Goba - Ville de Syrie - Non divulgué - 3.
Marteau en bois à deux têtes - A l'ouest de la Chine - 4.
Brun-rouge - Venus au jour - Sous la - 5. Bouquiné - Très
justement - Ceux-là - 6. Terme de volley-ball - Suceur de
sang - 7. D'un bout d'intestin - Maison avec jardin - 8.
Rapières - Général américain - Ville de fouilles - 9. Marque
l'absence - Opprimés.

HoriZontaLement

DECOUVRIR
ECLUSE - NO
THAI - TOFU
EON - TOILE
RUSES - EU -
MA - LASSER
IGNORE - NA
NEON - RATS
A - EGAIE - A

NB - EPERON
TATAI - EST
EVINCE - SE
SENT - TUAS
VerticaLement 

DETERMI-
NANTES
ECHOUAGE -
BAVE
CLANS - NOE -

TIN
OUI - ELON-
GEANT
US - TSAR - APIC
- VETO - SERIE 
- ET
R - OIES - AERE 
- U
INFLUENT - OSSA
ROUE -
RASANTES

SoLution n° 1371

mots croisés 9/13 n° 1372

mots croisés 9/9 n° 1372

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

2 3 4 5 6 7 8 9

8 9 3

3 9 6

9 7 8

3 1 2 5

9

7 6 4 8

3 5 6

1 9 8

2 1 4

9 4 2 6 3 5 7 8 1

1 6 7 8 9 2 4 5 3

5 3 8 1 7 4 9 2 6

8 2 1 3 4 7 6 9 5

6 7 9 5 2 1 3 4 8

3 5 4 9 8 6 1 7 2

7 9 5 2 1 3 8 6 4

4 1 6 7 5 8 2 3 9

2 8 3 4 6 9 5 1 7

HoriZontaLement 
1. Personnes serviles - 2. Grivoise - Pour la main - 3. Etat de prisonnier de guerre
- 4. Acide biologique - Piquant - 5. Asséchées - Note de musique - 6. Courroux
ancien - Eprouves une souffrance - 7. Institution - 8. Dieu du Nil - Donne par tes-
tament - 9. Petite société - Passe au tamis.
VerticaLement
1. Palmiers - 2. Indice pour photographe - Stop - 3. Rafistolée - 4. Malaxé - Chlore
- 5. Insensés - 6. Train à grande vitesse - Antilope - 7. Caches - Sans exception - 8.
Rends officiel - 9. Monuments - Réfléchi.

HoriZontaLement

PROMESSES
REMISE - PI
EPI - TCHAD
DOTA - HATA
AS - CRANE -
TESTE - TRO
EREINTE - S
U - AVEREES
ROUE - ISSU

VerticaLement

PREDATEUR
REPOSER - O
OMIT - SEAU
MI - ACTIVE
EST - RENE -
SECHA - TRI
S - HANTEES
EPATER - ES
SIDA - OSSU

SoLution 
n°1371
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    Mots fléchés n° 1372

Ajustera

Marches

Plana 

En ville 

Règle

Acheminé

Mur

Peau tannée

Végétal

Tribu juive

Félidés

Enlevé

Lame d'acier

Drop

Non plus 

Buvons

Première dame 

Calife

Collège

Levant

Ville de Syrie

Sioux

Russe

Ancien

Nettoie

Risqué

Rouspéteur

Ramasses

Contracté

Soudé

Résidences

Reconnus 

Dieu Soleil

Pigeonnée

Lieu de combats

Neptunium

Berge

Réclame

Tout va bien

SoLution motS FLecHeS n° 1371

EVOLUENT
SURE - RIO
CLIVES - U
AGEES - OR

RALE - TUT
RI - SOSIE 
ERE - NA - S
- EMMURA -

R - MU - SIR
ACERE - DA
PAS - USER
TRAC - IRE

VerticalementHorizontalement

ESCARRE - RAPT
VULGAIRE - CAR
ORIEL - EMMELA
LEVEES - MUR - C

U - ES - ONU - EU - 
ERS - TSARS - SI 
NI - OUI - AIDER
TOURTES - RARE
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Pour jouer 
au Soduku

- Placer un chiffre de 1 à 9
dans chaque case vide
-Chaque ligne, chaque
colonne et chaque carré 
de neuf cases, délimité 
par un trait plus gras,
doivent contenir les chiffres
de 1 à 9
-Chaque chiffre ne doit
apparaître qu'une fois dans
la ligne, la colonne 
et la région
Le total des chiffres 
de chaque région doit 
être égal à 45
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20:55 Mentalist : 

Double facette

L'équipe enquête sur un mystérieux assassinat, visiblement lié à une affaire de
contrefaçon de diamants. La victime tenait un stand dans un salon consacré aux
pierres précieuses. Cho et Vega mènent leurs investigations sur les lieux du drame
tandis que Lisbon se rend chez son ex-femme pour l'interroger. Souffrant, Jane
dirige les opérations depuis le bureau.

20:55 Vie sauvage

Ne supportant plus leur vie de
bohème dans des caravanes, Nora
emmène ses garçons et fuit le
campement où elle est installée avec
Paco. Elle se réfugie chez ses
parents et obtient la garde de Tsali
et Okyesas. Après des vacances
avec ses enfants, Paco décide de ne
pas les rendre à leur mère. Ils
entrent alors en clandestinité.

20:55 Le monument
préféré des Français

Pour cette seconde édition, l'animateur fait découvrir les chefs-d’œuvre du patrimoine.
Un seul sera désigné « Monument préféré des Français 2015 », succédant ainsi au
Monastère royal de Brou, à Bourg-en-Bresse (Ain). Les édifices en compétition sont
notamment : le palais Rohan à Strasbourg, la cathédrale romane Notre-Dame du Puy-
en-Velay (Haute-Loire), les beaux remparts de Saint-Malo en Bretagne, la vieille
citadelle de Calvi en Corse, la chapelle Notre-Dame-du-Haut à Ronchamp (Haute-
Saône), construite par Le Corbusier, l’hôtel des Invalides à Paris, le canal de la ...

20:50 Capitaine
Marleau

En passant un matin dans son entreprise de transport, Philippe Muir trouve sa
comptable, assassinée. Il se réfugie chez sa sœur Blanche Muir qui prévient la
police. Marleau, policière atypique, enquête. Tout joue en défaveur de Philippe...
des femmes étant mortes autour de lui : Julia, sa première petite amie, Héloïse, son
épouse, et maintenant Manuela, sa comptable.

20:55 Scènes de
ménages : enfin en
vacances ! A la mer

Marion et Cédric se rendent dans un hôtel-club au Maroc, où ils se retrouvent à
faire la fête avec des gens plus jeunes. Liliane et José sont reçus chez leurs
séduisants voisins dans leur luxueuse villa de bord de mer. De leur côté, Emma,
Fabien et leur fillette tentent de s'offrir quelque repos chez les omniprésents parents
de Fabien. Quant à Huguette et Raymond, ils retrouvent avec bonheur leur mobil-
home à Plestin-les-Grèves, dans les Côtes-d'Armor, et rivalisent d'imagination pour
semer la zizanie. Pour leurs premières vacances à deux, Philippe emmène ...

21:00 Famille et
turbulences 

Fraîchement retraité après des années de dur labeur, Roland fait la promesse à son
épouse Jeanne de s'investir enfin dans la vie domestique maintenant qu'il dispose de
temps libre. Mais, trois mois plus tard, elle n'en peut plus de son fainéant de mari,
scotché devant la télévision à longueur de journée. Jeanne se réfugie chez sa fille
Julie.
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Max MIN

Alger                31°                     20°

Oran                 28°                     19°

Constantine   37°                     21°

Ouargla           42°                     25°

HORAIRES 
DES
PRIÈRES

A N N A B A
Fadjr     Dohr      Açr    Maghrib    I c h a

04:43        12:24      15:56        18:41      20:00

O U A R G L A
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha

05:00        12:34      16:05        18:49      20:03

C H L E F
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha

05:10        12:50      16:22        19:07      20:24

M O S T A G A N E M
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha

05:15        12:55      16:26        19:12      20:29

O R A N
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha

05:18        12:58      16:29        19:14      20:31

C O N S T A N T I N E
Fadjr     Dohr       Açr       Maghrib   Icha 

04:48        12:29      16:00        18:46      20:04

A L G E R
Fadjr    Dohr       Açr      Maghrib     Icha 

05:02        12:43      16:15        19:00      20:18
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La loi sera appliquée dans toute
sa rigueur pour aboutir à une
levée définitive de toutes les

contraintes entravant
l’achèvement de la voie ferrée

Thenia-Tizi Ouzou. 

C’ est ce qu’a déclaré le ministre
des Transports, Boudjemaâ
Talaï lors d’une visite de travail

qu’il a effectuée hier dans la wilaya de
Tizi-Ouzou. Le ministre a insisté sur la
nécessité de l’implication de la société civi-
le dans la levée des contraintes, notamment
les oppositions des citoyens qui retardent la
livraison du projet : «Ce n’est pas normal
que ce projet, pour lequel l’Etat a consenti
d’énormes investissements, bute sur des
oppositions citoyennes», a-t-il soutenu tout
en invitant les différentes parties à privilé-
gier le dialogue dans le règlement de ces
contraintes avant de faire recours à la force
publique, ultime solution en cas d’échec. 
Talaï a poursuivi que l’Etat a mis tous les
moyens financiers pour l’indemnisation
des expropriés et aucune excuse n’est
désormais tolérée pour expliquer d’éven-
tuels retards. Il a d’ailleurs fixé la date de

juin 2016 pour la mise en service de ce pro-
jet qui est à la traîne depuis des années.
Actuellement tous les ouvrages d’art et les
viaducs sont réalisés et il ne reste plus que
la pose des rails et la livraison des gares
dont les travaux sont en cours de réalisation
ou en voie de finalisation. Après le tronçon

Thénia-Bordj Ménaïel mis en service en
avril, celui reliant cette dernière localité à
Draâ Ben Khedda est attendu pour février
2016, tandis que celui allant de Draâ Ben
Khedda à Tizi-Ouzou sera réceptionné en
juillet de l’année prochaine, selon les pré-
visions de l’ANESRIF. Ayant animé un
point de presse en marge de sa visite, Talaî
est revenu sur le projet du téléphérique de
Tizi-Ouzou qui accuse un immense retard
et dont les travaux reprennent après des
mois d’arrêt dû aux oppositions. 
Il a appelé à la levée de ces contraintes
pour livrer le projet dans les mois à venir.
Abordant le bilan de la compagnie aérienne
Air Algérie, le ministre a déclaré que les
retards dans les vols ont été diminués. «Si
en 2014 la moitié des vols a connu des
retards indépendamment des problèmes
techniques, pour cette année, «seuls 2 %
des vols ont été retardés», a-t-il relevé tout
en expliquant que sur un total de 140 à 150
vols quotidiens de la compagnie, seuls 7 à
8 accusent des retards. Il a parlé également
de lancement d’une école de formation des
hôtesses de l’air et pilotes d’Air Algérie à
court terme, et ce, dans le cadre de sa
modernisation et sa restructuration.

a. drifa

seLoN Le miNistRe Des tRaNspoRts 

Les retards dans les vols d’Air Algérie
ont été réduits à 2%

COOPÉRATION ALGÉRO-
FRANCAISE
cinq nouveaux projets
industriels en cours de
négociation 

CINQ nouveaux projets de partenariat dans
le domaine industriel sont actuellement en
cours de négociation entre l’Algérie et la
France. C’est ce qu’a fait savoir hier le
ministre de l’Industrie et des Mines,
Abdessalem Bouchouareb.  Il s’agit
principalement d’implanter une usine de
valorisation de phosphate à Oued El Kebrit
(Tebessa) pour produire des acides
phosphoriques et des engrais, a indiqué M.
Bouchouareb lors d’un point de presse à
l’issue d’une réunion avec le représentant
spécial pour les relations Algéro-françaises
Jean Louis Bianco. Un autre projet, qui
devrait regrouper le groupe industriel
public national des industries
métallurgiques «IMetal» et le français «Air
Liquide», consiste à créer une société
mixte de production de gaz industriels
pour les besoins des usines de sidérurgie
d’El Hadjar (Annaba) et de Bellara (Jijel).
Quant au troisième projet, il concerne le
secteur automobile avec la création prévue
d’une usine de montage de véhicules de la
marque Peugeot. Le projet de l’usine Cital
pour l’assemblage et la maintenance de
tramways, inauguré en mai dernier,
connaîtra une extension pour pouvoir
proposer une partie de sa production à
l’exportation. 
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